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On  ne  connaît  pas  d'une  mar- 
nière  précise  l'origine  de  ce 
gracieux  Gamellia.  Son  nom  spé- 
cifique semblerait  toutefois  indi- 
quer qu'il  est  de  provenance 
américaine.  Il  existe  depuis  quel- 
ques années  déjà  dans  le  com- 
merce ,  et  la  figure  que  nous  en 
donnons  ci-contre  a  été  faite 
d'après  un  bel  individu  qu'a 
bien  voulu  nous  en  communi- 
quer M.  Cachet,  à  Angers. 

On    le   distingue    à   sa   fleur 


moyenne ,  mais  parfaitement  ré- 
gulière, d'un  beau  rougc-vif,  à 
reflets  roses,  interrompu  par 
d'assez  larges  bandes  blanches , 
quelquefois  géminées  ;  et  formée 
de  petits  pétales  brièvement  ar- 
rondis ^  imbriqués,  légèrement 
convexes ,  largement  émarginés 
au  sommet;  à  un  joli  feuillage 
d'une  riche  verdure. 

Nous   pouvons   en   livrer  de 
beaux  individus. 
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F]ear  d'une  bonne  grandeur, 
à  imbrication  parfaite,  d'un  blanc 
pur,  d'un  effet  véritablement 
attrayant  dans  une  collection, 
même  bien  épurée! 

On  dit  cette  variété  d*origine 
italienne,  et  nous  sommes  rede- 
vables de  l'individu  qui  a  servi 
l'an  dernier  de  modèle  pour  la 
figure  ci-contre,  à  l'obligeance 


«de  M.  Aug.  Van  Geert,  à  Gand. 
On  remarquera  Tampleur  et 
la  forme  arrondie  des  pétales, 
leur  élégante  convexité,  l'échan- 
crure  étroite,  mais  prononcée  du 
sommet ,  qui  les  divise  en  deux 
lobes  distincts  et  leur  contraste 
avec  ceux  du  centre  lesquels 
sont  plus  petits ,  oblongs ,  sub- 
aigus  et  légèrement  chiffonnés. 
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Quelque  juste  qu'elle  soit , 
l'épithète  deltcata  exprime  a 
peine  la  délicatesse,  la  grâce, 
l'aimable  coloris  des  fleurs  de 
cette  variété. 

Elle  est  d'origine  italienne  et 
nous  l'avons  vue  fleurir  pour  la 
première  fois  en  1849.  Nous 
avons  fait  exécuter  la  belle  et 
exacte  figure  ci-contre  d'après 
les  individus  qui  nous  ont  fleuri 
Tan  dernier. 

La  fleur,  de  moyenne  gran- 


deur, appartient  à  la  catégorie 
des  perfections,  par  Timbrica- 
tion  parfaite  des  pétales  qui  la 
composent.  Ceux-ci  sont  assez 
amples^  ovales-arrondis,  légère- 
ment sinués-échancrés  au  som- 
met, d'un  rose  à  la  fois  vif  et 
tendre,  délicatement  veiné  de 
plus  foncé  ;  une  bande  blanche 
plus  ou  moins  nettement  mar- 
quée, les  sillonne  longitudinale- 
ment  au  milieu. 
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L'origine  de  ce  Camellia  ne 
nous  est  pas  parfaitement  con- 
nue ;  d'après  les  renseignements 
que  nous  avons  reçus  y  il  serait 
de  provenance  italienne. 

Nous  en  devons  la  bienveil- 
lante communication  à  M.  Bod- 
dart,  à  Tronchiennes ,  près  de 
Gand,  et  c'est  d'après  le  bel  indi- 
vidu qu'il  nous  en  a  envoyé  l'an 
dernier,  que  nous  avons  fait 
faire  la  figure  ci-contre. 

Entre  les  perfections  parmi 
lesquelles  la  range  l'imbrication 


régulière  des  pétales  de  ses  jolies 
et  moyennes  fleurs ,  elle  se  dis- 
tingue par  un  coloris  floral  ce- 
rise-rosé,  finement  veiné,  des 
stries  blanches ,  régulières  et 
isolées  des  irrégulières  et  pluri- 
sériées,  surtout  sur  les  pétales 
du  centre ,  lesquels  sont  un  peu 
chifibnnés.  Ceux  de  la  circon- 
férence sont  souvent  immaculés, 
arrondis  ,  les  suivants  un  *  peu 
oblongs  ;  tous  légèrement  échan- 
crés  au  sommet. 
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Le  nom  spécifique  imposé  à 
cette  très-belle  et  très-distincte 

• 

yariétéy  caractérise  suffisamment 
sa  forme  et  son  coloris.  £n  Tab- 
sence  de  son  feuillage ,  ne  pour- 
rait-on en  effet,  au  premier 
aspect ,  ne  pas  prendre  sa  fleur 
pour  un  Œillei  Flamand ,  et  par 
la  disposition  imbricative  de  ses 
pétales  et  pour  les. stries  pon- 
ceauqui  lessilonnenten  si  grand 
nombre. 

Pïous  ne  connaissons  rien  de 
son  histoire ,  si  ce  n'est  qu'elle  a 


été  mise  dans  le  commerce  il  y  a 
deux  ans  environ,  par  MM.  Hugh 
Low  et  G®,  horticulteurs  très- 
recommandables,  aClapton^près 
de  Londres. 

La  fleur  ,  d'une  grandeur 
moyenne,  mais  d'une  construc- 
tion parfaite ,  est  d'un  beau  rose 
tendre,  striée  de  ponceau,  comme 
nous  l'avons  dit  ci-dessus ,  et  ce 
riche  coloris,  tranchant  sur  le 
vert  foncé  d'un  feuillage  parti- 
culièrement ample ,  fait  le  plus 
charmant  effet. 


^^^VX'^^^i'VV»^    V*« 


C-<.tiiicUttx    ConilCiV^^f    de  .Haaluxu. 


^ 


Tfi  LIV. 


PL.  11 . 


1851. 


CAMELLIA 


COMTESSE  DE  MAGLIAN. 


ft^^^        ^  »    -■,    «^^^    -N.^,       ^7 


Rien  de  coqaet ,  de  gracieux , 
de  mignard ,  comme  la  fleur  de 
cette  va riétë ,  dont  le  nom  rap- 
pelle celui  d'unecharmante  jeune 
femme ,  enlevée  fatalement  à  son 
époux  et  à  sa  famille.  Tout  dans 
cette  fleur  est  irréprochable, 
imbrication  serrée,  pétales  petits, 
arrondis,  mais  largement  bilo- 
bés  au  sommet  ;  coloris  d'un  ce- 


rise vif,  veiné  de  plus  foncé, 
épanouissement  facile  et  florai- 
son abondante. 

Elle  a  été  gagnée  de  semis, 
nommée  et  mise  dans  le  com- 
merce par  M.  Prudent  Besson, 
horticulteur  à  Turin,  chez  qui 
elle  a  fleuri  pour  la  première 
fois  en  1849. 
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Nous  devons  la  connaissance 
de  ce  Camellia  à  la  bienveillante 
communication  que  nous  en  a 
faite  M.  Miellez,  horticulteur  à 
Esquermes^  lez-Lille.  Gomme  les 
deux  charmantes  variétés  pré- 
cédentes et  comme  la  suivante , 
il  appartient  à  la  grande  catégo- 
rie des  perfections. 

Sa  fleur,  d*un  rose  cerise  vif, 
est  de  grandeur  moyenne,  à  pé- 
tales amples,  parfaitement  im- 


briqués, arrondis ,  échancrés  au 
sommet,  légèrement  convexes; 
sur  le  coloris  rose  se  détachent 
au  milieu  de  chaque  pétale,  une 
large  bande  blanche,  qui  se  bi- 
furque souvent  vers  le  sommet» 
Au  centre  est  un  petit  bouquet 
de  pétales  plus  petits  et  presque 
tons  blancs. 

Nous  regrettons  d'ignorer  l'his- 
toire de  ce  Camellia. 
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Ce  Camellia  est  connu,  sans 
doute  ^  depuis  plusieurs  années 
déjà  dans  le  commerce,  et  celui 
que  nous  figurons  ici  et  dont 
nous  possédons  depuis  longtemps 
un  pied-mère ,  est  bien  le  type 
auquel  a  été  autrefois  donné  ce 
nom.  Nous  croyons  devoir  men- 
tionner cette  circonstance,  parce 
qu'on  en  trouve ,  sous  la  même 
dénomination,  dans  les  collec- 
tions ,  quelques  autres  variétés  à 
peu  près  semblables ,  mais  qui 
ne  sont  pas  la  véritable^  et  pour 
aller   au    devant    du   reproche 


qu'on  pourrait  nous  faire  de  figu- 
rer une  trop  ancienne  plante. 

Son  incontestable  beauté  jus- 
tifierait au  reste  son  admission 
dans  ce  recueil ,  destiné  a  n'ad- 
mettre que  des  variétés  dignes 
dans  les  meilleures  collections. 

Sa  fleur  pure  est  d'une  dis- 
tinction remarquable ,  même 
parmi  celles  de  la  catégorie  à 
laquelle  elle  appartient,  pour 
l'imbrication  parfaite  et  la  forme 
élégamment  arrondie  de  ses  pé- 
tales. 
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Cette  variété,  depuis  quelques 
années  déjà  dans  le  commerce , 
ressemble  tellement  au  (7.  Fa- 
rishii,  que  nous  les  regardons 
comme  absolument  identiques. 
Ëlle^est  également  fort  voisine 
du  C,  Don  Michel  j  avec  lequel 
on  la  confond  quelquefois,  mais 
celui-ci  en  diffère  suffisamment , 
comme  on  peut  en  juger  par  la 
figure  que  nous  en  avons  donnée 
dans  ce  recueil  en  1849,  pour  le 
regarder  lui-même  comme  une 
variété  distincte. 


Ses  grandes  et  belles  fleurs, 
régulièrement  imbriquées ,  d'un 
rose  tendre ,  quelquefois  absolu- 
ment maculées  de  blanc ,  et  tra- 
versées par  d'assez  larges  bandes 
d'un  blanc  pur,  son  bel  et  ample 
feuillage,  élégamment  denticulé, 
sa  floraison  aussi  facile  qu'abon- 
dante^  tels  sont  ses  titres  au  choix 
des  amateurs  éclairés,  à  qui  nous 
pouvons  en  offrir  de  très-beaux 
exemplaires. 
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Deux  fleurs  nettetnent  pleines ^ 
dans  l'acception  horticole  de  ce 
luot^  sortant  l'uue  de  l'autre ,  et 
formant  un  ensemble  floral  bien 
étoffé ,  bien  étalé  d'un  vif  coloris 
ponceau-eerise,  quelquefois  strié 
de  blanc  pur^  telle  est  en  somme 
la  curieuse  et  aimable  bizarrie , 
dont  nous  offrons  ici  une  figure 
fidèle^  faite  dans  notre  établisse- 
ment sur  nature. 

Cette  variété,  bien  distincte^ 
nous  a  été  envoyée  d'Italie^  où 


elle  a  été  gagnée  de  semis ,  et 
mise  dans  le  commerce  en  18-48. 
Dans  la  disposition  insolite  de 
cette  double  fleur,  on  remar- 
quera encore  la  différence  dans 
les  dimensions  des  pétales,  très- 
amples  dans  les  deux  rangs  exté- 
rieurs (de  chaque  fleur  !  ) ,  très- 
petits,  très-ohiffonés  au  centre. 
Ajoutez  à  cela,  que  malgré  cette 
complication  pétalaire ,  l'épa- 
nouissement en  a  lieu  très-faci- 
lement. 
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Il  y  a  quelques  années  déjà 
que  nous  avons  reçu  cette  variété 
de  MM.  Burnier  etGrilli,  horti- 
culteurs a  Florence  (Etrurie,  d'où 
le  nom  spécifique) ,  et  qui  vient 
cette  année  de  fleurir  pour  la 
première  fois  dans  notre  établis- 
sement. 

Bien  qu'appartenant  à  la  caté- 
gorie innombrable  et ,  ii  faut  le 
dire  y  peu  variée  des  imbriqués 
blancs,  ce  nouveau  Camèllia  se 
distingue  réellement 4)ar  ses  for- 


mes florales,  concaves-relevées 
et  imitant  parfaitement  une  rose, 
par  une  décroissance  graduelle 
des  pétales,  partant  de  la  cir- 
conférence au  centre.  Leur  cou- 
leur est  d'un  blanc  pur,  orné 
souvent  de  quelques  rares  stries 
pourpres  De  plus  un  feuillage 
petit,  délicat,  d'un  vert  gai, 
achèvent  de  compléter  les  difle- 
rences  assez  grandes  que  présen- 
tent cette  gracieuse  variété  avec 
la  plupart  de  ses  congénères. 
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Depuis  quelque  temps  déjà 
dans  le  commerce,  cette  belle 
yariété  se  montre  constante  et  se 
recommande  non-seulement  par 
un  beau  port ,  une  floraison 
abondante  et  facile ,  mais  encore 
par  de  gracieuses  fleurs  à  pétales 
petits,  régulièrement  imbriqués, 
d'un  rouge  cerise  vif.  inter- 
rompu par  une  ou  pi  usieurs  stries 


parallèles  blanches,  faisant  rare- 
ment défaut.  Ceux  des  rangs  exté- 
rieurs sont  un  peu  plus  grands, 
arrondis,  légèrement  émarginés  ; 
ceux  des  rangs  intérieurs  ovalé^. 
Nous  n'en  connaissons  pas 
rhistoire  ;  mais  comme  son  nom* 
semble  l'indiquer,  il  nous  paraît 
d'origine  Américaine. 
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Une  floraison  abondante  et 
facile,  des  fleurs  de  grandeur 
moyenne^  d*un  rose  frais  et  dé- 
licat, élégamment  vergeté  de 
stries  cramoisies  ;  fleurs  formées 
de  nombreux  pétales  régulière- 
ment imbriqués,  obovales-arron- 
dis  etéchancrés  au  sommet^  bien 
étalés,  telles  sont  les  principales 
qualités  qui  distinguent  la  jolie 


*\.r\,K*r  M^.é  •   « 


variété  que  nous  figurons  ci-con- 
tre ,  et  dont  de  fort  beaux  indi- 
vidus viennent  de  fleurir  cette 
année ,  encore ,  dans  notre  éta- 
blissement. 

On  la  croit  généralement  d'ori- 
gine italienne,  et  on  la  trouve 
dans  le  commerce  depuis  plu- 
sieurs années. 
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Extrêmement  distincte  de  tou- 
tes les  yariétés ,  ses  congénères , 
par  ses  innombrables  petits  péta- 
les, serrés,  chiffonnés ,  lesquels 
an  premier  aspect,  la  feraient 
volontiers,  abstraction  faite  du 
feuillage ,  prendre  pour  quelque 
pivoine  herbacée  de  nos  par- 
terres; c'est  par  l'entremise  de 
MM.  Burnier  et  Grilli,  horticul- 


teurs, à  Florence,  que  nous 
avons  reçu  cette  charmante  va- 
riété, il  y  a  4  à  5  ans  environ. 

Malgré  sa  singularité,  son  bril- 
lant coloris  carmin-sanguin,  la 
disposition  inusité  de  ses  pétales, 
elle  est  encore  fort  peu  répan- 
due et  mérite  cependant  de  figu- 
rer dans  toutes  les  collections 
choisies. 


■»  x^  *     »\  *V  »•»«.*»*  V'N^"* 


C  «.iitclUa    .i.)oici  ic 


i 


4«  LIV. 


PL.  III 


1851, 


CAMELLIA 


BORGIA. 


Quelle  affreuse  antithèse  entre  « 
ce  charmant   Camellîa   et  cette 
famille  exécrëe,dontrirrëflexion 
sans  doute  lui  a  donné  le  nom 
maudit  ! 

11  existe  sans  doute  dans  les 
collections ,  un  assez  grand  nom- 
bre de  variétés  du  même  genre, 
c'est-à-dire,  des  perfections  à 
fleurs  roses,  rayées  de  blanc; 
mais  la  présente  s'en  distingue 
suffisamment  par  ses  amples  pé- 
tales arrondis,  puis  comme  brus- 
quement   contractés  ,    presque 


aigus  au  sommet  et  non  échan- 
crés  comme  dans  les  variétés 
congénères,  d'un  beau  coloris 
rose  tendre,  nettement  inter- 
rompu longitudinalement  au  mi- 
lieu des  pétales  par  une  large 
bande  blanche  y  quelquefois  in- 
terrompue elle-même  par  une 
ligne  rose. 

Comme  la  précédente^  elle  est 
d'origine  italienne.  C'est  une  des 
variétés  qu'on  peut  placer  har- 
diment au  premier  rang  d'une 
collection. 
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Gomme  son  nom  semble  l'in- 
diqaer,  chez  ce  Gamellia  les  pé- 
tales sont  formés  en  six  on  sept 
séries  rayonnantes  et  assez  régu- 
lières :  disposition  non  unique 
sans  doute ,  mais  rare  et  fort  sin- 
gulière^ ajoutant  beaucoup  au 
mérite  de  la  plante. 

Les  pétales  sont  en  outre  ou 


lancéolés-oblongs,  presque  aigus 
et  entiers,  ou  arrondis-échan- 
crés  (ceux  de  l'extérieur),  d*un 
blanc  de  neige ,  ceux  du  centre, 
peu  nombreux,  très-petits^  sont 
lancéolés 9  concaves ,  étalés. 

C'est  également  une   variété 
obtenue  de  semis  en  Italie. 
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Bien  que  nous  possédions  de- 
puis cinq  ou  six  ans  cette  variété, 
dont  nous  avons  reçu  d'Italie  di- 
vers individus  très  jeunes  encore 
il  est  vrai ,  ce  n'est  que  cette 
année,  au  mois  de  février,  qu'elle 
a  fleuri  pour  la  première  fois 
dans  notre  établissement.  Le 
nom  spécifique  FiUcUa  en  ex- 
prime le  principal  caractère, 
commun  également  à  un  assez 
bon   nombre    de    congénères , 


à  fleurs  régulièrement  imbri- 
quées, celui  d'avoir  les  pétales 
traversés  longitudinalement  par 
une  grande  bande  blancbe.  Ces 
mêmes  pétales,  chez  elles,  sont 
très  amples,  remarquablement 
arrondis  ,  veinés  ,  légèrement 
émarginés  au  sommet.  Au  cen- 
tre, ils  se  rappetissent  tout-à- 
coup,  sont  serrés ,  dressés,  chif- 
fonnés et  forment  un  cœur  très 
distinct  du  reste  de  la  fleur. 
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On  trouve  daDs  les  collections 
plusieurs  variétés  qui  se  rappro- 
chent de  celle-ci  par  la  forme  et 
le  coloris  de  leurs  fleurs;  mais  en 
général  chez  celles-là,  ce  coloris 
est  plus  pâle,  le  volume  plus 
considérable  et  les  pétales  du 
centre  différents. 

Les  pétales  sont  amples,  bien 
arrondis,  bien  éta lés-imbriqués, 
très   légèrement  échancrés    au 


sommet,  d'un  beau  rose.  Au 
centre ,  ils  sont  très  petits ,  ova- 
les-aigus, pressés,  mais  toujours 
étalés. 

Elle  a  été  obtenue  de  semis  en 
France,  où  ayant  eu  occasiou  de 
la  voir  en  fleurs ,  séduit  par  son 
incontestable  beauté ,  son  char- 
mant coloris ,  nous  nous  sommes 
empressés  d'en  acheter  l'édition 
entière. 
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Variété  très-distincte  et  très- 
remarquable  par  Tondulatioii 
prononcée,  ou  plutôt  la  pluralité 
des  lobes  du  bord  de  ses  pétales, 
leurs  dimensions  inégales  dans 
ceux  des  rangs  secondaires,  leur 
nombre,  leur  petitesse  et  leur 
disposition  serrée,  sans  ordre  au 
centre.  L'ondulation  pétalaire 
que  nous  signalons,  se  fait  re- 
marquer presque  jusque  dans 
tes  sépales  du  bouton ,  lesquels 
sont  plus  ou  moins  échancrés  au 
sommet. 


Le  coloris  de  la  fleur  est  d*un 
beau  blanc  9  légèrement  relevé 
au  centre  d'une  teinte  jaunâtre. 

On  en  doit  l'introduction  dans 
les  collections  à  un  borticul- 
teur  distingué ,  M.  Boddaert,  de 
Deynze^  qui  Ta  obtenue  de  semis 
il  y  a  déjà  quelques  années. . 

La  figure  que  nous  en  don- 
nons ci-contre  a  été  exécutée 
d'après  un  bel  individu  que  M. 
Pierre  Willems  nous  a  bien  voulu 
envoyer. 
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C'est  l'un  des  plus  beaux Camel- 
lias  connus,  par  l'ensemble  vrai- 
ment parfait  et  l'élégance  pres- 
que sans  rivale  de  ses  fleurs  d'un 
rouge  cerise  vif.  Les  pétales 
quoique  grands,  paraissent  pe- 
tits et  étroits,  tant  l'imbrication 
en  est  serrée,  rapprochée  et 
régulière.  Ils  sont  en  général 
redressés-concaves ,  ou  à  peine 
étalés  (ceux  de  la  circonférence)^ 


tous  faiblement    échancrés    au 
sommet. 

Il  est  originaire  d'Angleterre, 
d'où  notre  établissement  en  fit 
venir,  il  y  a  quelques  années, 
à  très  grands  frais  le  premier 
individu  qui  ait  été  introduit  en 
Belgique.  Chaque  année,  les  in- 
dividus que  nous  en  avons  mul- 
tipliés, nous  fleurissent  en  abon- 
dance. 
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Tous  les  amateurs  qui  ont  visi- 
té l'exposition  printanière  de  la 
Société  d'Agriculture  et  de  Bota- 
nique de  Gand,  au  Casino,  en 
mars  dernier,  ont  pu  voir  en 
fleurs  cette  belle  variété  ,  qui 
fesait  partie  d'un  lot  de  dix  Ca- 
raellias  nouveaux,  présenté  par 
nous  et  à  qui  a  été  décerné  le 
premier  prix. 

Elle  est  originaire  d'Italie^  et 
a  été  dédiée  a  Son  Altesse  le 
Prince    Troubetzkoy ,    amateur 


extrêmement  distingué   et  pro- 
moteur zélé  de  rhorticulture. 

Ses  fleurs  sont  très-grandes, 
i r régulières ,  paBoniformes ,  du 
rose  le  plus  vif  et  formées  d'un 
rang  ou  deux  de  très- amples 
pétales  externes,  convexes-réflé- 
chis, et  d'un  nombre  immense 
d'autres,  beaucoup  plus  petits, 
fort  serrés,  diversiformes ,  imi- 
tant parfaitement  la  disposition 
florale  des  pivoines  et  des  pa- 
vots de  nos  jardins  fleuristes. 
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Quand  une  variétë  présente 
ayec  ses  congénères  autant  de 
différence  que  celle-ci,  c'est  pour 
nous  un  véritable  plaisir  que  d'en 
entretenir  nos  lecteurs  et  de  leur 
en  offrir  la  figure. 

Elle  a  été  obtenue  de  semis , 
il  y  a  quelques  années ,  par  M. 
Hally,borticulteur  à  Blackheatb^ 
près  de  Londres,  et  mérite  une 
place  dans  toute  collection  choi- 
sie. 

Comme  nous  venons  de  le  dire, 
par  ses  pétales  externes-arron- 


dis-échancrés  au  sommet,  con- 
Texes,par  les  suivants  nettement 
ov es- lancéolés ,  concaves  ,  quel- 
quefois lobules  latéralement  , 
d'un  beau  rose,  passant  pres- 
que au  blanc  vers  les  contours 
qui  en  paraissent  comme  bor- 
dés, elle  se  distingue  d'une  ma- 
nière assez  tranchée,  pour  of- 
frir un  agréable  contraste  avec 
les  fleurs,  les  pétales  ordinaire- 
ment arrondis  des  autres  varié- 
tés, à  imbrication  régulière,  com- 
me elle. 
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On  ne  contestera  pas  à  ce  Ca- 
mellia,  au  nom  un  peu  empha- 
tique peut-être,  une  distinction , 
une  élégance  florale  vraiment 
rares,  en  raison  surtout  de  son 
charmant  et  frais  coloris. 
^  Nous  l'avons  reçu  assçz  récem- 
ment de  l'Amérique  et  il  vient 
de  fleurir  cette  année  même,  au 
printemps,  pour  la  première  fois 
dans  notre  établissement. 

La  fleur,  de  moyenne  gran- 
deur^  en  est  à  la  fois  régulière  et 
irrégulière;  c'est-à-dire,  que  les 
trois  ou  quatre  premiers  rangs 
de  pétales    sont   régulièrement 


imbriqués  ,  amples  ,  arrondis- 
échancrés;  les  suivants,  au  con- 
traire ,  fort  petits ,  serrés ,  chif- 
fonnés et  formant  un  cœur,  sem- 
blable  à  ce  qu'on  observe  dans 
certaines  fleurs  pleines  de  nos 
parterres. 

Le  coloris  général  en  est  d'un 
rose  tendre  et  délicat,  finement 
ponctué-granulé  et  souvent  tra- 
versé de  quelques  stries  d'un 
rose  vif.  Les  variétés  de  cette 
catégorie  sont  rares  et  celle-ci 
ne  saurait  manquer  d'être  par- 
faitement accueillie  par  les  ama- 
teurs. 
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G*est  notre  maison  qui  la  pre- 
mière, a  introduit  dans  le  com- 
merce continental,  et  à  grands 
frais,  cette  yariété,  obtenue  en 
Angleterre,  de  semis,  il  y  a  déjà 
quelques  années,  et  dont  nous 
possédons  de  forts  exemplaires 
bons  à  fleurir. 

Bien  qu'elle  appartienne  à  une 
catégorie  de  camellias  fort  nom- 
breuse en  variétés  fort  voisines , 
parmi  lesquelles  elle  rappelle , 


mais  d'une  manière  éloignée ,  le 
jadis  fameux  C.  Queen  f^ictoria, 
elle  s'en  distingue  par  ses  fleurs 
d'un  rose  cerise  très-vif,  à  péta- 
les presque  tous  conformes ,  am- 
ples, arrondis,  convexes,  bien 
étalés,  délicatement  veinés  de 
rose  plus  foncé ,  et  ornés  vers  le 
centre  de  rares  stries,  longitu- 
dinales, pâles  ou  blanchâtres, 
quelquefois  géminées. 
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On  ne  saurait,  sans  crime  de 
lèêe^oûi^  contester  à  cette  ya- 
riété  nne  élégance ,  nne  distinc- 
tion florales  toutes  particulières , 
jointes  a  la  plus  aimable  bigar- 
rure. 

Nous  l'avons  reçue ,  il  y  a  peu 
d'années,  de  l'un  de  nos  corres- 
pondants italiens.  Un  feuillage 
moyen  et  d^un  vert  clair  accom- 
pagne et  relève  cbez  elle  une 


abondante  et  facile  floraison. 
Fleur  exactement  renonculi- 
forme,  c'est-à-dire  à  pétales  nom- 
breux, amples,  arrondis-bilobés, 
tous  concaves,  redressés  et  serrés, 
coloris  d'un  rouge  cerise  vif, 
veiné  de  plus  vif,  interrompu  au 
centre  par  des  bandes  eontigues, 
d'un  blanc  obsolète ,  chaque  pé- 
tale bordé-fascié  de  blanc  pur. 
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Noas  ne  pourrions  indiquer  la 
provenance  exacte  de  cette  jolie 
variété;  toutefois,  comme  son 
nom  semble  l'indiquer ,  nous  la 
présumons  d'origine  italienne. 
Nous  l'avons  cultivée  et  multi- 
pliée avec  prédilection. 

Le  coloris  écarlate-cocciné  de 
ses  fleurs  est  des  plus  riches 
que  l'on  connaisse  en  ce  genre. 


\f\y^y^  m 


Celles-ci  sont  moyennes,  mais 
leur  forme  et  leur  imbrication 
parfaite  les  placent  au  premier 
rang  parmi  les  perfections» 

Les  pétales  en  sont  assez  pe- 
tits, ovés-arrondis  y  faiblement 
échancrés  au  sommet.  Au  cen- 
tre ils, se  serrent,  se  chi£fonnent 
et  s'allongent  légèrement,  de 
manière  à  former  un  cœur  étalé. 
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GÉNÉRAL  WASHINGTON. 


Cette  variété  est  sans  contre- 
dit l'une  des  plus  belles ,  des 
plus  désirables  que  Ton  con- 
naisse, par  ses  grandes  fleurs, 
d'un  beau  blanc  pur,  largement 
relevé  au  centre  de  jaune  tendre 
et  çà  et  là  de  larges  fascies  roses, 
et  quelquefois  tout-à-fait  mi-par- 
ties de  rose  et  de  blanc. 

Elle  a  été  gagnée  par  M,  Boli, 


horticulteur  aux  États-Unis,  d'où 
nous  avops  reçu  notre  plante- 
mère. 

Les  pétales  extérieurs  en  sont 
très-amples,  arrondis-échancrés, 
convexes;  les  suivants  à  peine 
plus  petits ,  sont  relevés-conca- 
ves et  forment  un  large  cœur 
rosiforme. 


C  a-iiicUia.  ».  Hâtent) a.     toAco.   . 


7*  LIV. 


PL    IV. 


1851. 


CAMELLIA 


MIRENDA    ROSEA 


D'origine  belge  et  mis  dans  le 
commerce  il  y  a  qnelqaes  années 
déjà,  ce  Gamellia,  malgré  son 
affinité  étroite  avec  quelques 
autres  congénères  ^  mérite  une 
place  dans  toute  collection  de 
goût ,  par  ses  fleurs  d'une  bonne 
grandeur,  d'un  riche  coloris  et 


composées  d'amples  pétales;  les 
extérieurs  convexes ,  étalés ,  les 
suivants  relevés,  presque  con- 
caves ,  se  serrent  au  centre ,  de 
manière  a  former  un  petit  cœur 
serré  et  arrondi. 

Il  est  très  florifère  et  d'un  épa- 
nouissement facile. 
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Une  excellente  forme ,  imbri- 
quée ,  régulière  ;  un  coloris  dé- 
licat, d'un  blanc,  légèrement 
rosé,  fascié  de  rose  vif;  d'am- 
ples pétales  arrondis*,  entiers  ou 
à  peine  bilobés  au  sommet  ;  au 
centre  un  cœur  touffu ,  serré  et 
dressé,  tels  sont  les  traits  qui 
distinguent  ce  beau  Camellia  et 


le  recommandent  au  choix  des 
amateurs. 

Il  est  fort  rare  encore  dans  les 
collections  ;  nous  le  cultivons 
depuis  S  à  8  ans,  et  l'avons  reçu, 
à  cette  époque,  d'Italie,  où  on 
l'a  obtenu  de  semis.  Le  port  est 
particulièrement  élégant,  la  flo- 
raison aussi  facile  qu'abondante. 
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Nous  avons  reçu  d'Italie,  cette 
variété ,  à  la  même  époque  que 
la  précédente,  et  Télégaiice  par- 
ticulière de  ses  fleurs,  à  laquelle 
ajoute  encore  un  vif  coloris  rose- 
cocciné^  souvent  relevé  de  lar- 
ges bandelettes  blanches,  nous 
a  engagé  a  le  multiplier. 

La  forme  en  question  est  celle 
d'une  rose  cent-feuilles  parfaite- 
ment pleine  ;  les  pétales  des  pre- 


miers rangs  sont  très-grands, 
convexes-étalésy  ceux  du  centre 
comparativement  beaucoup  plus 
petits,  dressés;  tous  notablement 
échancrés  au  sommet.  Cette  dis- 
position florale  rend  ce  Gamellia 
fort  désirable  dans  les  collec- 
tions parce  qu'elle  contrastera 
fort  agréablement  avec  celle  des 
Gainellias  dits  perfections. 
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Gomme  les  deux  précédentes , 
cette  variété  nous  est  venue  d'Ita- 
lie et  existe  déjà  dans  le  com- 
merce depuis  plusieurs  années. 

Parmi  les  nombreuses  congé- 
nères à  imbrication  par  faite ,  elle 
se  distingue  par  sa  fleur  mignon- 
ne,  bien  étalée,  presque  plane, 
un   délicat  coloris  rose,  nette- 


ment étoile  par  des  bandes  d*un 
blanc  pur.  La  forme  des  pétales 
est  assez  variable;  ils  sont  ou 
arrondis  y  ou  oblongs  et  plus  ou 
moins  bilobés.  Le  cœur  est  peu 
apparent  et  ne  se  compose  que 
d'un  très  petit  nombre  de  pétales 
abortifs. 
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Nous  devons  ce  magnifique 
Gamellia^  magnifique  en  vérité, 
ne  nous  semble  pas  une  épithête 
exagérée,  à  l'un  de  nos  plus 
honorables  correspondants  de 
l'Amérique  du  Nord,  qui  Ta 
gagné  de  serais  et  a  bien  voulu 
nous  le  dédier.  Nous  avons  à 
peine  besoin  de  dire  que  nous 
nous  sommes  empressé  d'en  ac- 
quérir Tédition  entière,  dont 
nous  serons  bientôt  à  même  de 
livrer  Jes  multiplications  au 
commerce. 

Nous  connaissons  peu  de  va- 
riétés dont  la  fleur  soit  d'un  plus 


aimable  rose,  la  forme  plus  élé- 
gamment, plus  régulièrement 
imbriquée^  mieux  étalée,  enfin 
d'un  plus  grand  effet. 

Le  plus  ordinairement  les  pé- 
tales en  sont  ovales,  sublan- 
céolés, entiers^  comme  apiculés; 
ceux  du  centre,  plus  petits;  plus 
rarement  et  quelquefois  dans  la 
même  fleur,  ils  sont  arrondis  et 
très  légèrement  échancrés  au 
sommet.  Très  souvent,  encore, 
une  bande  longitudinale  d'un 
rose  plus  pâle  sépare  assez  nette- 
meut  les  pétales  en  deux  parties 
et  ajoute  encore  à  l'effet  général. 
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CeUe  Tariëté  n'est  pas  nou- 
velle sans  doute,  mais  ses  grandes 
fleurs,  son  riche  coloris  rose  vif, 
reflété  de  poncean ,  Fimbrication 
parfaite  de  ses  pétales,  leur  forme 
diverse,  la  rendent  indispensable 
dans  toute  collection  de  choix. 
Elle  est  d'origine  italienne,  et 
existe  dans  le  commerce  depuis 
quelques  années. 

Nous  avons  eu  le  plaisir  d'en 
voir  aux  mois  de  mars  et  d'avril 
derniers  de  beaux  et  forts  indi- 
vidus se  charger  de  fleurs  écla- 


tantes et  d'un  riche  effet.  Celui 
qui  est  figuré  ci-contre  a  été  peint 
l'an  dernier  dans  les  serres  de 
M.  Jean  Yerschaffelt ,  à  Gand. 

D'une  imbrication  parfaitement 
régulière,  comme  nous  venons 
de  le  dire^  les  pétales  toutefois 
offrent  des  couleurs  diversifor- 
mes.  Us  sont  ou  arrondis,  ou  sub- 
lancéolés, entiers  au  sommet,  ou 
plus  ou  moins  échancrés ,  du  reste 
convexes  et  bien  étalés  en  une 
belle  rosace. 
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Ce  Cainellia  ,  entièreuienl  iné- 
dit, o^est  pas,  nous  l'espérons  du 
moins ,  par  ses  gracieuses  et  mi- 
gnonnes fleurs  9  aux  coloris  di- 
vers ,  sur  le  même  individu ,  aux 
formes  parfaites,  n'est  pas,  disons- 
nous  ,  indigne  de  porter  le  nom 
de  l'auguste  personne  à  qui  nous 
l'avons  dédié. 

Nous  l'avons  obtenu  nous-mê- 
mes de  semis,  et  le  pied-mère 
qui  vient  de  fleurir  au  printemps 
dernier  pour  la  deuxième  fois 
dans  notre  établissement,  n'a 
pas  donné  moins  de  85  à  40  fleurs, 
nous  nous  sommes  empressé  de 
le  faire  peindre  ,  et  nos  lecteurs 
peuvent  ajouter  foi  à  l'exactitude 
de  la  figure  que  nous  en  annexons 
ci-contre. 


Le  principal  et  le  plus  aimable 
caractère  de  cette  nouveauté  est 
d'ofirir  des  fleurs  d'un  blanc  pur 
dont  le  cœur  est  tantôt  d'un  beau 
jaune  citrin,  tantôt  du  rose  le 
plus  délicat.  Les  pétales  réguliè- 
rement imbriqués ,  sont ,  malgré 
le  petit  volume  de  l'ensemble,  très 
nombreux  et  très  amples,  lan« 
céolés  ou  arrondis ,  entiers  ou 
échancrés,en  général  légèrement 
concaves ,  mais  étalés-convexes  à 
la  circonférence.  Le  feuillage, 
mignon  également,  est  très  toufi'u 
et  ajoute  par  là  à  l'aspect  attrayant 
de  cette  variété* 

Nous  espérons  la  mettre  très 
prochainement  dans  le  com- 
merce. 
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Au  reproche  qae  Ton  pourrait 
nous  faire  de  donner  dans  ce 
recueil  la  figure  d'une  variété 
aussi  ancienne  déjà  dans  les  col- 
lections que  celle  dont  il  s'agit , 
reproche  fondé ,  nous  Tavouons , 
nous  opposerons  une  excuse  dont 
on  agréera  l'opportunité  ;  c'est 
qu'il  n'en  avait  jamais  été  donné 
une  bonne  figure  ;  et  telle  est  la 
raison  qui  nous  a  engagé  à  la 
faire  représenter  d'une  manière 
irréprochable. 

Elle  est  d'origine  italienne  et 
appartient  à  une  catégorie  peu 
nombreuse  encore  de  Gamellias, 
ceux  dont  les  pétales,  disposés 


en  séries  distinctes  et  imbri- 
quées, forment  une  sorte  d'étoile 
assez  régulière. 

Les  fleurs  en  sont  grandes , 
d'un  riche  coloris  cerise  vif,  lavé 
du  centre  à  la  base  de  chaque 
pétale  d'une  teinte  plus  foncée. 
Ceux-ci  décroissent  de  grandeur 
avec  une  remarquable  précision 
de  la  circonférence  au  centre  ; 
ils  sont  en  général  amples,  ar- 
rondis, échancrés  au  sommet. 
Vers  le  cœur  se  remarquent  sou- 
vent quelques  stries  blanches. 

Riche  feuillage  et  floraison 
aussi  facile  qu'abondante. 
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Ce  Gamellia  encore  rare  dans 
les  coUeclions ,  nous  a  été  en- 
voyé il  y  a  S  ou  4  ans  seulement 
par  un  de  nos  correspondants 
italiens. 

Il  se  recommande  impérieuse- 
ment de  lui-même  aux  collec- 
teurs de  goût  par  ses  gracieuses 
et  mignonnes  fleurs,  bien  éta- 
lées, constantes^  régulières  d'un 


rose  tendre,  et  étoilées  de  ban- 
delettes blanches  et  bien  nettes 
au  centre  de  chaque  pétale.  Ceux- 
ci  ,  imbriqués-alternes  avec  une 
grande  régularité,  sont  lancéolés- 
obtus,  parfaitement  entiers  au 
sommet. 

Nous  Tavons  vu  fleurir  splen- 
didement dans  nos  serres  au  prin- 
temps dernier. 
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DUC  DE  DEVONSHIRE. 


En  fait  de  noayeautës,  les  Ca- 
mellias  de  la  nuance  de  celui 
dont  il  8*agit,  sont  assez  rares, 
et  dans  les  nonveitux  gains ,  les 
coloris  varient  du  rose  plus  ou 
moins  foncé  au  blanc  pur,  soit 
simple  ou  panaché. 

Le  Camellia  Duc  de  Devons- 
hire ,  au  rouge  cerise  vif  et 
unicolore ,  vient  donc  faire  une 
heureuse  diversion  aux  coloris 
pales  obtenus  dans  ces  dernières 
années,  et  cet  avantage,  joint  à 
un  assez  grand  volume  floral  et 
à  une  belle  forme  régulière  et 
imbriquée,  ne  le  rend  pas  in- 


digne du  nom  qu'il  porte ,  celui 
d*un  des  plus  généreux  promo- 
teurs de  la  botanique  et  surtout 
de  l'horticulture. 

Il  est  d'origine  anglaise,  se 
montre  très  constant  et  vient  de 
fleurir  abondamment  dans  notre 
établissement  au  printemps  der- 
nier. Nous  nous  sommes  dès  lors 
empressé  de  le  faire  figurer  pour 
ce  recueil. 

La  propriété  de  l'édition  en- 
tière nous  appartient,  et  nous 
espérons  être  bientôt  a  même  de 
le  mettre  dans  le  commerce. 
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Cette  élégante  variété  de  pro- 
venance italienne,  a  été  mise 
seulement  Tan  dernier  dans  le 
commerce,  et  vient  de  fleurir 
avec  luxuriance  dans  notre  éta- 
blissement pour  la  première  fois 
en  février  dernier  (1851). 

Son  nom ,  un  peu  ambitieux 
peut-être ,   fait   cependant  une 


juste  allusion  à  la  beauté  réelle  de 
ses  fleurs ,  moyennes ,  mais  d'un 
rose  charmant  et  orné  de  larges 
bandes  longitudinales  d'un  blanc 
pur»  Les  pétales  en  sont  très 
amples ,  comparativement  au 
volume  de  la  fleur,  arrondis- 
oblongs,  obtus  ou  faiblement 
échancrés. 
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Il  nous  semble  que  cette  va- 
riété, obtenue  récemment  de  se- 
mis en  Italie ,  et  mise  seulement 
dans  le  commerce ,  il  y  a  deux 
ans,  est  destinée  à  une  Togue 
certaine  dans  les  collections.  Ses 
grandes  fleurs,  d'un  rouge  cra- 
moisi foncé,  coloris,  comme  nous 
Tavons  dit ,  désormais  assez  peu 
ordinaire ,  réunissant  à  la  fois  les 
qualités  des  fleurs  régulières  par 
ses  rangs  de  pétales  extérieurs 


bien  imbriqués-étalés ,  et  des 
fleurs  irrégulières ,  par  son  élé- 
gant cœur  pœonifornfe,  lui  méri- 
teront certainement,  de  la  part 
des  amateurs,  l'accueil  que  nous 
lui  prédisons. 

Il  a  fleuri  pour  la  première  fois 
dans  notre  établissement  au  prin- 
temps dernier  et  nous  nous  som- 
mes hâté  d*en  faire  exécuter  une 
bonne  figure,  pour  en  orner 
notre  recueil. 
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C'est  à  un  horticulteur  Anver- 
sois,  M.  Moens,  que  nous  devons 
cette  gracieuse  yariété,  obtenue 
par  lui  de  semis  et  lancée  dans 
le  commerce,  depuis  quelques 
années  déjà.  C'est  une  plante  re- 
cherchée par  les  amateurs,  en 
raison  surtout  de  Tagréable  sin- 
gularité qu'elle  présente  à  la  fois 
d'offrir  souvent  sur  le  même 
pied,  tantôt  des  fleurs  imbriquées 
régulières,  tantôt  des  fleurs  pœo- 
niformes. 


Un  coloris  d'un  beau  blanc, 
ou  plutôt  d'un  rose  très  tendre , 
élégamment  et  richement  strié- 
fascié  de  cramoisi  vif,  ajoute 
encore  à  l'attrait  de  cette  double 
disposition  florale.  Ajoutez  en- 
core de  très  nombreux  pétales 
d'une  belle  forme  arrondie,  lé- 
gèrement bilobée  et  au  centre 
un  petit  cœur  étalé,  à  fond  d'un 
jaune  pâle. 
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Depuis  bien  des  années  peut- 
être^  on  n'avait  jamais  obtenu 
dans  les  jardins  une  yariëté  pins 
gracieuse  et  plus  distincte  par  le 
caractère  et  le  coloris  de  ses 
fleurs.  Elle  a  été  gagnée  de  se- 
mis tout  récemment  en  Belgique 
et  après  nous  être  assuré  que  la 
floraison  en  était  constante  et 
facile,  nous  nous  sommes  em- 
pressé d'en  acquérir  la  propriété. 

Les  fleurs  en  sont  moyennes, 
d'un  ricbe  coloris  rouge  cerise; 
les  pétales  de  la  circonférence 


jusque  près  du  centre  sont  bien 
arrondis,  étalés-con vexes ,  im- 
briqués avec  une  régularité  ex- 
trême ,  longitudinalement  veinés 
de  plus  foncé  ;  Téobancrure  du 
sommet  est  finement  bordée  de 
blanc  :  disposition  qui  donne 
à  la  fleur  un  aspect  particulier 
et  nouveau  ;  tandis  qu'au  centre 
ils  sont  lancéolés  et  interrompus 
au  milieu  par  une  bande  blanche. 
C'est  là  sans  contradiction  pos- 
sible un  Gamellia  de  premier 
ordre. 
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Obtenu  de  semis  tout  récem- 
ment en  Italie ,  et  mis  seulement 
dans  le  commerce  Tan  dernier 
(1850),  ceCamelUa  vient  de  nous 
fleurir  pour  la  première  fois  en 
mars  (18S1).  Il  appartient  nette- 
ment à  la  catégorie  des  perfec- 
tions j  à  fleurs  d'un  blanc  pur  ; 
mais  chez  lui  souvent  une  ma- 
cule aussi  fine  que  délicate,  d'un 
rose  tendre,  en  interrompt  agréa- 
blement la  raonotomie. 


Les  pétales  qui  la  composent 
présentent  une  double  disposi- 
tion :  ceux  des  premiers  rangs  et 
de  la  circonférence,  sont  am- 
ples^ arrondis,  bilobés,  con- 
vexes-étales  ;  les  suivants  et  ceux 
du  centre ,  sont  arrondis  apicu- 
lés,  relevés  et  décroissent  suc- 
cessivement jusqu'au  cœur,  qui 
est  enfoncé ,  déprimé. 

C'est  une  jolie  addition  à  ceux 
de  son  genre. 
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Cette  yariété  est  un  de  nos 
propres  gains ,  elle  a  fleuri  pour 
la  première  fois  dans  notre  éta- 
blissement au  printemps  de  1849, 
puis,  les  années  suivantes,  tou- 
jours de  la  façon  la  plus  splen- 
dide  et  la  plus  constante.  La  fleur 
présente  une  ampleur  peu  ordi- 
naire, et  tient ,  par  la  disposition 
un  peu  tourmentée  de  ses  péta- 
les, un  juste  milieu  entre  les 
fantaisies  et  les  perfections. 
Joignez  à  ce  curieux  caractère 
un  riche  coloris  à  la  fois  rouge 
cerise  et  minium. 


Les  pétales  de  la  circonférence 
et  des  premiers  rangs  sont  oblongs 
apiculés,  ou  échancrés,  étalés  ou 
relevés  à  demi;  les  suivants  et 
ceux  du  centre ,  plus  petits,  sont 
relevés ,  cucullés ,  et  souvent  lo- 
bés aux  bords. 

C'est  une  très  belle  variété, 
que  nous  n'avons  pas  voulu  livrer 
dans  le  commerce  avant  d*en 
avoir  sufiisamment  expérimenté 
le  mérite  et  la  constance.  Nous 
Favons  dédié  à  un  amateur  russe, 
des  plus  distingués ,  M.  le  comte 
Bobrinsky. 
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CAMELLIA 


PRIMA  DONA. 


Il  serait  superflu,  en  jetant  un 
coup  d'œil  sur  l'exacte  figure  ci* 
contre,  de  chercher  ici  Tëloge 
d'une  aussi  gracieuse  variété , 
que  recommande  avant  tout  le 
coloris  le  plus  tendre  et  le  plus 
délicat. 

Nous  la  tenons  d'un  de  nos  cor- 
respondants italiens,  qui  l'a  mise 
seulement  dans  le  commerce  en 
1850.  Elle  a  fleuri  pour  la  pre- 
mière fois ,  dans  notre  établisse- 
ment au  prin  tempsdernier(  1 85 1  ). 


Ses  pétales 9  tous  étalés,  arron- 
dis ,  ou  plus  rarement  lancéolés 
très  entiers ,  sont  disposés  en  une 
étoile  à  rayons  multiples.  Ils  sont 
d'un  beau  rose ,  à  la  base  et  du 
milieu  environ  aux  bords  d'un 
blanc  pur  ou  rosé ,  ou  élégam- 
ment veiné  de  rose. 

Elle  sera  d'un  charmant  efiet 
parmi  les  colorations  diverses  de 
ses  congénères  dans  une  collec- 
tion. 
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CAMELLIA 


RAPALLINO 


Il  y  a  quelques  années  déjà 
que  le  commerce  italien  a  lancé 
cette  variété  dans  nos  jardins,  où 
elle  fleurit  avec  autant  de  facilité 
que  d'abondance. 

Ses  fleurs ,  d'une  bonne  gran- 
deur et  d'une  faiture  irrépro- 
cbable,  ont  surtout  le  mérite 
d'être  bien  constantes,  ainsi  que 
l'a  prouvé  l'expérience.  Les  pé- 
tales qui  les  composent  sont  ar- 
rondis, largement  mais  faible- 


ment écbancrés  au  sommet  et 
imbriqués  avec  la  plus  parfaite 
régularité.  Ceux  des  premiers 
rangs  sont  renversés-convexes; 
les  suivants  jusqu'au  centre  se 
relèvent  en  coquille ,  et  forment 
un  cœur  élégant  et  serré.  Leur 
coloris  est  un  rose  vif  carminé , 
interrompu  sur  chaque  pétale 
par  une  large  bande  longitudi- 
nale blanche. 
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CAMELLIA 


RUSSELLIANA. 


Une  ampleur  florale  peu  com- 
mune, de  très  larges  pétales, 
parfaitement  imbriqués ,  sauf  au 
eœur^  où  ils  sont  irrégulièrement 
insérés,  roses,  reflettés  de  mi-* 
nium,  Tergettés  de  blanc  au 
centre,  tels  sont  les  titres  par 
lesquels  cette  variété  se  recom- 
mande aux  amateurs. 

Obtenue  de  semis  en  Angle- 
terre,  il  y  a  quelques  années 


déjà ,  elle  est  cependant,  malgré 
son  incontestable  beauté ,  fort 
rare  encore  dans  les  collections 
du  Continent  ;  nous  devons  le  bel 
individu,  d'après  lequel  a  été 
exécutée  la  figure  ci-contre,  à 
Tobligeante  communication  de 
M.  A.  De  Biseau,  amateur  distin- 
gué ,  à  Binche ,  qui  nous  l'a  en- 
voyé en  pleine  floraison  au  prin* 
temps  dernier  (1851). 
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1851. 


CAMELLIA 


ELISABETH. 


Ce  joli  Gamellia ,  d'origine 
italienne,  est  une  acquisition 
toute  nouvelle  pour  nos  jardins  ; 
il  n'a  été  mis  dans  le  commerce 
qu'au  printemps  dernier  (1861), 
et  la  belle  figure  que  nous  en 
donnons  ci-contre  a  été  exécutée 
d'après  un  magnifique  exem- 
plaire en  fleurs  alors  dans  notre 
établissement. 

Il  appartient ,  comme  les  pré- 


cédents, a  la  grande  catégorie 
des  perfections  y  dans  laquelle 
le  feront  remarquer  ses  fleurs 
blanches,  reflétées  de  jaune  ci- 
trin  au  centre  et  quelquefois  ma- 
culées çà  et  là  de  rose  ;  formées 
de  nombreux  et  assez  petits 
pétales  arrondis,  ou  oblongs, 
étalés  à  la  circonférence  et  rele- 
vés au  centre. 
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CAMELLIA 


ROSEA   AMABILIS. 


Ce  Gamellia  italien  n'est  pas 
très  nouveau  sans  doute  pour  nos 
collections ,  mais  on  le  recher- 
chera toujours  pour  ^ampleur, 
la  grâce  parfaite ,  et  le  joli  colo- 
ris de  ses  fleurs  :  qualités  qui 
lui  ont  à  juste  titre  mérité  le 
nom  de  txfsea  amabilis. 

C'est  encore  une  perfection; 
elle  se  distingue  par  de  très  nom- 


breux pétales  j  dont  les  premiers 
rangs  sont  serrés-imbriqués ,  ar- 
rondis ^  échancrés,  les  suivants 
ovés-oblongs,  entiers,  et  au 
cenire,  par  un  cœur  dressé- 
chiffonné  d'un  rose  plus  foncé. 
La  floraison  en  est  aussi  facile 
qu'abondante.  C'est  une  des  plus 
jolies  variétés  que  l'on  possède. 


TABLE    ALPHABÉTIQUE. 


ANNÉE    18S1. 


*4  Alba  fenestrata   ...  2«  Li?. 

yl     —  stellata 4« 

\/  Ambrosii ......  8« 

V  Armida  rosea  ....  9« 

V  Belle  Jeannette   ...  2* 

^  Borgia 4« 

^  Caryophylloldes  .    .    .  2« 
^  Comte  Bobrinsky.  .    .11* 

'^  Gomteise  de  Maglian  .  2* 

J  Delicata  striata  ....  1« 

V  DiTonia    ......  4^ 

<^  Duo  d^Aumale .   .    .   .  ll« 

V  —  de  Bordeaux    .    .  d« 

V  —  de  Brabant  .    ...  10« 
%/  —  de  DeTonshire .  .  lO" 

^Elûabeth 12* 

>/  Emilîa 4* 

^  Enrico  Bettoni.  .    .   .  3« 

"^  Eirutca 3» 

«/  Général  GoUetta  .•.!()« 

^      —      Wasîngton.   .  7« 

•/      —      Zucchi  ...  3» 

v^Golia 9« 

^  Grunone 8« 
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>/  Hagdalena 7« 

^  Hirenda  rosea  ....  7« 

>/  Mont  Blano fi* 

>/  Palmerii  vert  .    .   *   .  6^ 

J  PensyWanica  ....  1« 

^  Pictorum  rosea  .    .    .  9« 

y  Pisaro 1« 

v  Prima  Dona 11* 

J  Prinoe  Troubetzkoy  .  6« 

-</  Prtnoesse  Charlotte.  .  9* 

J  Pulchella  rosea  .   .   .  6« 

V  Qneen  of  England  .    .  6« 

^Rappalino 12* 

>/ Romaniensis 8« 

VRomolo 8« 

V  Rosea  amabilîs  ...  12* 
^    —     triumphans  .    .  10« 

>^  Russelliana 12« 

J  Serbilliana l« 

s/Sidonîa Il« 

vVittata 5« 

>/  Zavonio 7« 
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ICONOGRAPHIE  DES  CAMELLIAS. 


NOUVEUE    ICONOGRAPHIE 

DES  CAMELLIAS 

LES  FIGURES  ET  LA  DESCRIPTION 

DES  PLUS  RARES,  DES  PLUS  NOUVELLES  ET  DES  PLUS  BELLES 
VARIÉTÉS  DE  CE  GENRE. 


GAND, 

CHEZ    L'ÉDITEUR   AMBROISE    VERSCHAFFELT 

aOBTICULTECR,  RUE  DU  CHAUME,  HO. 
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1852. 


CAMELLIA 


QUEEN  OF  DENMARK. 


Peu  de  variétës  jasqa'ici  con- 
nues peuvent  disputer  la  palme 
de  la  beauté  à  celle  dont  nous 
donnons  ci-contre  le  fidèle  por- 
trait. Elle  est  toute  nouvelle  et 
n'a  été  mise  dans  le  commerce 
que  dans  le  courant  de  l'été  der- 
nier, grâce  à  l'initiative  deMessr. 
Hugh  Low  et  G*,  de  Londres. 
Son  double  coloris  floral  dont 
les  riches  teintes  changeantes 
tranchent  sur  le  vert  foncé  de  son 
ample  feuillage,  la  recommande 


impérieusement  aux  amateurs. 
En  effet,  en  s'épanouissant, 
les  fleurs,  a  imbrication  régu- 
lière, sont  d'abord  d'un  rouge 
cerise  éclatant ,  traversé  ça  et  là 
par  des  stries  d'un  blanc  pur. 
Au  bout  de  quelques  jours  ^  lors 
de  l'épanouissement  complet,  les 
pétales  dressés  jusqu'alors ,  s'ap- 
planissent,  s'étalent,  passent  au 
rose  tendre  et  se  bordent  de 
blanc. 
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CAMELLIA 


PIRCO. 


Depuis  deux  ans  dans  le  com- 
merce seulement ,  ce  Camellia  a 
fleuri  pour  la  première  fois  à 
Gand,  chez  M.  Van  Geersdaele, 
qui  a  bien  voulu  nous  le  com- 
muniquer pour  le  faire  figurer 
et  nous  en  céder  un  pied-mère. 
Il  est^  dit-on,  d'origine  italienne. 

C'est  une  variété  éminemment 
recoramandable  9    tout  d'abord 


par  Tampleur  peu  ordinaire  de 
ses  fleurs,  la  largeur  de  ses  pé- 
tales ,  que  distinguent  surtout  les 
échancrures  lobiformes  de  leurs 
bords  et  enfin  par  leur  coloris 
d'un  rose  vif,  à  reflets  nacrés. 
D'un  autre  côté ,  en  l'absence  de 
ses  fleurs ,  la  large  dentelure  de 
ses  feuilles  pourra  fournir  un 
signe  facile  de  reconnaissance. 
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1852. 


CAMELLU 


PRBVŒSSE  ADELAÏDE  D'AUTRICHE. 


L'origine  de  cette  variété  n'est 
pas  exactement  connae.  Noas 
l'ayons  reçue  il  y  a  quelques  an- 
nées déjà  de  H.  Cachet,  horti- 
caltenr  à  Angers,  et  ses  jolies 
fleurs  d'un  blanc  rosé  piqueté 
et  strié  de  rose  vif  ^  à  pétales 
ovales,  arrondis  ou  à  peine 
échancrés    au    sommet,    d'une 


imbrication  parfaite  et  bien  éta- 
lée, lui  méritent  sans  contredit 
une  place  dans  tonte  collection 
choisie. 

Nous  devons  ajouter  que  le 
feuillage  en  est  particulièrement 
élégant ,  la  floraison  aussi  facile 
qu'abondante. 
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CAMELLIA 


COMPOSITA    VERA. 


Bien  que  mis  dans  le  commerce, 
il  y  a  quelques  années  déjà,  ce 
Gamellia  est  néanmoins  fort  rare 
encore  dans  les  collections.  On  le 
suppose  d'origine  anglaise.  Nous 
en  devons  la  communication  a 
M.  A.  De  Biseau,  amateur  très-dis- 
tingué à  Binche,  qui  a  bien  voulu 
nous  en  adresser  Tan  dernier, 
1 851 ,  un  superbe  individu  en  plei- 
ne floraison,  d*après  lequel  nous 
nous  sommes  empressés  de  faire 
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exécuter  la  belle  figure  ci-contre. 
Le  nom  spécifique  fait  sans 
doute  allusion  au  nombre  con- 
sidérable et  insolite  des  pétales 
qui  composent  les  fleurs ,  d'une 
ampleur  également  peu  ordi- 
naire, et  d'un  beau  rouge  cerise 
uniforme.  Ses  pétales  sont  larges 
arrondis,  en  général  concaves- 
dressés,  amplement  bilobés  au 
sommet  et  très  régulièrement 
imbriqués. 
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CAMELLIA 


ONOR    DELLA    TORRE. 


Dans  cette  gracieuse  variété, 
l'objet  qui  frappe  nécessairement 
le  plus  les  yeux ,  est  la  maltipli- 
cité  des  pétales ,  imbriqués  avec 
une  parfaite  symétrie,  décrois- 
sant insensiblement  et  avec  régu- 
larité de  grandeur  de  la  circon- 
férence. D'une  forme  largement 
arrondie,  échancrée  au  sommet, 
ils  s'étalent  en  s'épanouissant  ; 
mais  vers  le  centre  ils  restent  à 


peu  près  dressés  et  concaves.  Un 
beau  coloris  rose,  une  bande 
blanche  transversale,  complètent 
l'agréable  ensemble  de  la  fleur. 
Elle  est  d'origine  italienne  et 
a  été  mise  dans  le  commerce  de- 
puis cinq  à  six  ans.  La  figure  que 
nous  en  donnons  ci-contre ,  a  été 
faite  d'après  un  bel  individu  qui 
a  fleuri  dans  nos  serres  au  prin- 
temps dernier  (1851  ). 
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CAMELLIA 


GI\RDINO  FRANCHETTI. 


En  fait  de  Gamellias ,  celui-ci 
esl  incontestablement  Tune  des 
plus  brillantes  conquêtes  horti- 
coles modernes,  et  la  belle  et 
exacte  figure  que  nous  en  repro- 
duisons ci-contre  appuiera  notre 
assertion. 

L'ampleur  des  pétales,  leur  co- 
loris, d'un  rose  tendre,  s'atté- 
nuant  vers  les  bords  en  une 
grande  bande  d'un  blanc  pur, 
la  ténuité  d'une  myriade  de  vei- 
nules qui  les  strient  si  agréable- 
ment ,   les  larges   fascies   d'un 


rouge  cocciné  vif  qui  les  traver- 
sent ,  distinguent  éminemment 
et  sur  le  champ  cette  plante  de 
toutes  les  variétés  connues  jus- 
qu'ici. 

Elle  a  été  gagnée  de  semis  par 
M.  Franchetti,  de  Florence,  chez 
qui  elle  a  fleuri  pour  la  première 
fois  en  1850,  et  successivement 
en  1851  et  1852. 

Nous  avons  à  peine  besoin  de 
dire  que  nous  nous  sommes  em- 
pressé de  la  multiplier  dans  notre 
établissement. 
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CAMELLIA 


CATTANEO. 


D'origine  italienne ,  comme 
les  deux  précédentes ,  et  depuis 
quelques  années  déjà  dans  le 
commerce ,  où  cependant  il  est 
bien  loin  d'être  assez  répandu, 
ce  Camellia  est  regardé ,  à  juste 
titre,  comme  une  de  nos  bonnes 
yariétés. 

£n  effets  Timbrication  par- 
faitement régulière  de  ses  pé- 
tales^ très  largement  arrondis  et 
faiblement   échancrés   au  som- 


met, son  vif  coloris  rose  vif,  à 
reflets  de  minium,  leur  déli- 
cate vénation  ,  le  rendent  digne 
d'être  distingué  par  les  amateurs. 
Souvent  certains  accidents  flo- 
raux viennent  aussi  ajouter  à 
Tagrément  de  ses  fleurs.  Ainsi, 
il  arrive  parfois ,  qu'au  beau  mi- 
lieu d'elles^  se  montrent  un  ou 
deux  pétales  entièrement  blancs 
ou  lavés  de  rouge. 
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JEN.NY. 


De  provenance  anglaise,  cette 
variété  est  hautement  distincte 
parmi  ses  congénères  à  fleurs 
blanches ,  par  la  disposition  in- 
solite de  ses  pétales. 

Régulièrement  imbriqués  , 
leurs  bords,  au  lieu  de  s'étaler 
comme  dans  la  presque  totalité 
des  autres  variétés ,  se  relèvent 
soit  d'un  seul  côté ,  soit  des  deux 
côtés  de  récbancrure  et  se  rou- 
lent à  demi  en  dedans.  Vers  le 
centre ,  où  ils  forment  un  cœur 
assez  serré,  ils  s'en  montrent, 


parmi  les  autres  ,  de  plus  petits 
et  dont  l'insertion  irrégulière 
déroge  à  la  symétrie  de  l'en- 
semble. 

Leur  coloris  9  d'un  blanc  pur 
est  orné  d'assez  nombreuses  stries 
ou  bandelettes  d'un  rouge  cerise 
carminé. 

Le  camellia  Jenny  est  depuis 
plusieurs  années  déjà  dans  le 
commerce  ;  mais  il  mérite  incon- 
testablement d'être  plus  connu 
et  plus  répandu  qu'il  ne  l'est. 
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PRINCIPESSA    VIDONI. 


Voici  sans  contredit  la  variété 
la  plus  remarquable  et  la  plus 
distincte  qu*on  ait  obtenue  dans 
ces  dernières  années  !  L'élégante 
et  triple  disposition  de  ses  pé- 
tales, leur  double  coloris,  ne 
permettent  pas  de  la  confondre 
avec  aucune  autre.  Elle  est  ori- 
ginaire d'Italie ,  où  on  vient 
seulement  de  la  mettre  dans  le 
commerce.  Pour  nous,  cbarmés 
de  sa  beauté ,  d'après  le  dessin 
qui  nous  en  avait  été  communi- 
qué ,  nous  nous  sommes  em- 
pressé de  l'acquérir  et  de  la  mul- 
tiplier ;  mais,  avant  de  l'adopter 
dans  ce  recueil,  nous  avons  voulu 
attendre  sa  floraison,  qui,  en 
mars  dernier,  a  eu  lieu  avec 
luxuriance  dans  nos  serres  et  a 
parfaitement  témoigné  de  l'exac- 


titude de  la  figure  dont  nous 
parlons  et  que  nous  reproduisons 
ci-contre. 

Les  pétales  des  deux  ou  trois 
premiers  rangs  sont  très  amples , 
arrondis 9  étalés;  les  suivants, 
beaucoup  plus  nombreux,  arron- 
dis, amples  encore,  sont  dressés, 
imbriqués -appliqués ,  comme 
chez  les  roses  ;  au  centre ,  large 
espace  formé  par  les  seconds, 
en  sont  d'autres  nombreux  en- 
core, beaucoup  plus  petits,  lan- 
céolés-étalés ,  d'un  beau  rose, 
assez  tendre ,  tandis  que  tous  les 
autres  sont  d*un  rouge  cerise  vif. 

Port  élégant,  beau  feuillage 
moyen,  floraison  abondante  et 
facile;  de  telles  plantes  s'im- 
posent d'autorité  dans  toutes  les 
collections. 
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Ce  Camellia,  d'origine  ita- 
lienne également,  est  loin  d'être 
nouveau  sans  doute  ;  néanmoins 
la  beauté  incontestable  de  ses 
fleurs  lui  méritait  non-seulement 
une  place  dans  notre  monogra- 
phie, mais  surtout  une  figure 
qui  reproduisit  exactement  la 
belle  forme  et  Faimable  coloris 
de  ses  fleurs. 

Ses  fleurs  sont  grandes ,  d'un 


blanc  rosé,  strié  et  maculé  de 
pourpre  ;  les  pétales  en  sont  très 
nombreux,  assez  régulièrement 
imbriqués,  arrondis ,  lobules  au 
sommet,  bien  étalés.  Au  centre 
ils  sont  beaucoup  plus  petits, 
chiffonnés,  serrés,  dressés,  con- 
colores. 

C'est  une  de  ces  variétés  qui 
braveront  toujours  le  temps  et 
l'oubli. 
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Quolqu'aucienne  déjà  dans 
les  coMections,  cette  variété  mé- 
rite bien  de  figurer  dans  ce  re- 
cueil ;  car  le  désordre  de  ses 
pétales  intriqués ,  chiffonnés , 
serrés,  contrastant  avec  l'ex- 
trême régularité  de  l'imbrica- 
tion des  mêmes  organes  chez  le 
plus  grand  nombre  de  ses  con- 
génères, est  par  cela  un  mérite 
qui  lui  assure  une  place  dans  les 
collections,  ajoutons  à  cela  que 
ses  fleurs  sont  très-amples,  d*un 
rouge  cerise  foncé ,  à  reflets  de 


minium  et  quelquefois  maculé 
de  blanc  pur. 

Entre  ses  pétales,  paraissent 
des  étamines  fertiles,  et  le  style 
lui-même ,  dont  la  conformation 
normale  permet  quelquefois  la 
production  de  bonnes  graines  : 
avantage  qui  n'est  pas  à  dé- 
daigner. 

Elle  a  été  obtenue  dans  le 
temps  de  semis  par  M.  Hall  y , 
horticulteur,  à  Blackheath  ,  près 
de  Londres. 
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Des  flears  grandes,  d'ane  per- 
fection peu  ordinaire ,  à  pétales 
bien  étalés,  arrondis,  décrois- 
sant avec  une  extrême  régu- 
larité de  la  circonférence  au 
centre,  tous  conformes,  arron- 
dis-ovales, d'un  beau  rose  trans- 
parent ,  à  reflets  cerises,  à  veines 
foncées,  et  ornées  de  quelques 
stries  d'un  blanc  pur,  recomman- 
dent bautement  cette  belle  va- 


riété aux  amateurs  de  bon  goût. 
Elle  est  de  provenance  ita- 
lienne, et  n'existe  dans  le  com- 
merce que  depuis  deux  ans.  Elle 
est  fort  rare  encore  dans  les 
collections,  et  l'exacte  figure, 
annexée  ci- contre  vient  d'être 
exécutée  d'après  un  superbe 
pied-mère  qui  a  fleuri  pour  la 
première  fois  en  mars  et  avril 
derniers  dans  nos  serres. 
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CAMELLIA 

REINE    D'ESPAGNE. 

Dans  l'iininenRe  calorie  des 

Camelliaa  dits  Perfection» ,  il  n'en 

nature  qu'en  a  été  faite  l'eia 

est  pas  qui  présente  des  fleurs  de 

figura  ci-contre. 

plus  régalières,  de  pins  graciea- 

semeot  colorées  que  celui  dont 

il  est  question,  chei    qui  une 

breux  pétales,  arrondis,  ém 

double  teinte  bien  tranchée  in- 

ginés,  formant  un  tout  imbriq 

lérieure  et  extérieure ,  ^oute  un 

convexe,  d'un  rouge  cerise 

à    la  circonférence,    d'un   n 

tendre,  de  la  nuance   la  p! 

aemis  en  France,  où  il  a  fleuri 

fraîcbe,  ensuite,  avec  une  t 

poor  la  1"  fois  eu  1649,  époque 

pression  au   centre,   du  méi 

où,  séduit  par  sa  beauté,  nous 

rouge  qn'ea  dehors. 

nous  sommes  bâtés  d'en  faire  rac- 

Cest  là ,  certes  ,   un  Camel 

quisitioD.  Il  vient  de  nouveau  en 

d'aile,  et  nous  pensons  le  meti 

mars  dernier   de  produire  en 

en  commerce  dès  l'automne  pi 

abondance  ses  fleurs  dans  notre 

cbain. 
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Le  pied-mère  que  nous  pos- 
sédons de  cette  très  remarquable 
yariété ,  nous  a  été  adressé ,  il  y 
a  trois  ou  quatre  ans  par  M.  Ma- 
riani,  horticulteur  milanais,  et 
il  vient  de  fleurir  avec  luxuriance 
ce  printemps  même  dans  nos 
serres.  Convaincu  alors  de  son 
mérite^  nous  l'avons  fait  figurer 
pour  en  orner  notre  recueil. 

Nous  devons  donc,  en  raison 
de  son  nom  et  du  lieu  d'où  nous 
le  tenons ,  lui  supposer  une  pro- 
venance  italienne.  Elle  se  dis- 


tingue facilement  de  ses  congé- 
nères, par  des  pétales  lancéolés, 
ceux  de  la  circonférence  à  peine 
arrondis^  tous  nettement  mu- 
cronés-apiculés  par  une  pointe 
d'un  blanc  pur,  d'un  joli  effet 
sur  le  rose-cerise  du  fond.  L'im- 
brication n'en  est  point  réguliè- 
rement spirale,  comme  chez  la 
plupart  des  Perfections^  mais 
disposée  par  séries  longitudinales 
un  peu  irrégulières  et  inter- 
rompues. 
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Quoique  ce  Gamellia  soit  déjà 
assez  répandu  dans  les  collec- 
tions, où  la  beauté,  la  grâce ^ 
toutes  particulières  de  ses  fleurs 
le  font  rechercher  avec  empres- 
sement, nous  n'avons  pas  hésité 
a  en  donner  ici  une  bonne  fi- 
gure pour  le  populariser  encore 
davantage. 

On  le  regarde  comme  ayant 
^té  g9gné  en  Italie,  et  on  le 
connaît  encore  dans  le  commerce 


sous  le  nom  de  Suicata^  qui  est 
une  allusion  au  sillon  creusé 
longitudinalement  au  milieu  des 
pétales  qui  en  paraissent  comme 
bilobés ,  et  convexes  de  chaque 
côté.  Cette  disposition  peu  ordi- 
naire ,  le  nombre  de  ses  pétales, 
leur  petitesse  relative ,  leur  ar- 
rangement régulier  font  de  cette 
plante  un  ensemble  fort  remar- 
quable. 
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Dans  cette  variété  italienne, 
on  remarquera  tout  d'abord 
l'ampleur  des  pétales,  ampleur 
considérable,  si  Ton  a  égard 
au  volume  moyen  de  la  fleur, 
et  d'un  effet  particulièrement 
agréable.  Si  l'on  joint  à  cela  un 
beau  coloris  rose,  que  relèvent 
çà  et  là  des  stries  blanches,  et 
quelque  fois  quelques  reflets 
d'un  violet  tendre,  on  nous  ex- 
cusera facilement  d^avoir  adopté 


dans  ce  recueil  une  variété  déjà 
connue,  mais  qui  méritait  bien 
une  bonne  figure. 

Ses  pétales  très-amples,  comme 
nous  l'avons  dit ,  sont  vers  la  cir- 
conférence arrondis ,  très-faible- 
ment  échancrés  au  sommet  ;  vers 
le  centre  ils  sont  plus  ovales,  et 
souvent  très  entiers.  Nous  devons 
dire  que  la  floraison  de  ce  Ca- 
mellia  est  extrêmement  facile  et 
abondante. 
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Sans  être  absolument  nou- 
velle ^  cette  variété  n'est  point 
commune  dans  les  collections, 
où  son  incontestable  mérite  lui 
vaudrait  cependant  d'être  plus 
répandue. 

Une  fleur  d'une  bonne  gran- 
deur, d'un  épanouissement  fa- 
cile; d'amples  pétales  arrondis, 
bien  étalés,  très  régulièrement 
imbriqués;    largement  émargi- 


nés  au  sommet  et  légèrement 
incurves  aux  bords;  un  bel  et 
riche  coloris  rose,  interrompu 
par  de  larges  bandes  blanches 
au  centre,  un  cœur  formé  d'assez 
nombreux  et  petits  pétales  dres- 
sés, tels  sont  les  traits  qui  la 
distinguent  aux  yeux  de  l'obser- 
vateur. 

On  lui  attribue  une  origine  ita- 
lienne. 
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£n  raison  de  V irrégularité  ré- 
gulière  et  de  la  forme  assez  insolite 
de  ses  fleurs ,  dont  l'aspect  peu 
ordinaire  fait  un  heureux  con- 
traste avec  la  monotomie  des  for- 
mes des  yariétés  à  pétales  géo- 
métriquement imbriqués  ^  ce 
Gameliia ,  par  cela  seul ,  mérite- 
rait une  place  d'honneur  dans  les 
serres,  si,  d'un  autre  côté,  ces 
mêmes  grandes  fleurs,  aux  pétales 
si  curieusement  disposés  et  d'un 
si  riche  coloris ,  ne  lui  donnaient 
des  droits  particuliers  au  choix 
éclairé  des  amateurs. 

Il  a  été  gagné  de  semis  en  Ita- 
lie, il  y  a  quelques  années,   et 
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nous  en  possédons  de  beaux  in- 
dividus qui  nous  ont  été  com- 
muniqués par  MM.  Burnier  et 
Grilli,  de  Florence. 

On  le  distingue  facilement  à 
ses  pétales  ainsi  disposés  :  les 
externes,  très  amples,  arrondis- 
échancrés ,  étalés  ;  les  intermé^ 
diaires,  dressés  ou  diversement 
couchés ,  conchiformes-chiflbn- 
nés;  les  centrons j  très  nombreux, 
très  courts,  plissés,  disposés  en 
un  cœur  serré^  pœoniforme,  d'un 
joli  eflet  ;  tous  d'un  minium  rosé  ! 

Le  nom  spécifique  Coronata 
exprime  assez  bien  la  forme  flo- 
rale. 
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Des  fleurs  d'une  forme ,  d'une 
distinction  toutes  particulières, 
d'une  ampleur  rare ,  d'un  colo- 
ris dont  la  blancheur  éclatante 
est  reflétée  et  légèrement  linéo- 
lée  de  rose,  font  de  cette  variété 
l'on  des  plus  gracieux,  des  plus 
aimables  Gamellias  que  l'on  con- 
naisse. 

Les  pétales  des  premiers  rangs 
sont    assez    amples ,    arrondis , 


légèrement  bilobés,  étalés;  les 
suivants  lancéolés ,  un  peu  api- 
culés-aigus;  au  centre  ils  sont 
conformes  aux  précédents  et  for- 
ment un  cœur  élégamment  étalé. 

Les  fleurs  ont  10  à  12  centi- 
mètres de  diamètre,  se  montrent 
en  grand  nombre  et  s'épanouis- 
sent avec  une  grande  facilité. 

Il  est,  comme  son  nom  l'in- 
dique, d'origine  italienne. 
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Joli  Gamellia  anglais,  qui  vient 
de  fleurir  pour  la  première  fois 
en  1 850  et  qui  sera  bientôt  dans 
toutes  les  collections. 

Ses  pétales  lancéolés  oblongs , 
légèrement  aigus,  régulièrement 
imbriqués  et  un  peu  plissés  en 
gouttière  longitudinale,  lui  don- 
nent un  aspect  étoile  multiple 
d*un  agréable  effet  et  le  font 
distinguer  sur  le  cbamp  de  ses 
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nombreux  congénères.  Ajoutez 
a  cela  un  coloris  cerise-rosé  vif, 
très  finement  mais  très  distinc- 
tement veiné  d'une  teinte  sem- 
blable. 

Nous  l'avons  acquis  en  Angle- 
terre ,  où  il  a  été  obtenu  de 
semis,  et  bientôt  nous  serons  à 
même  de  le  mettre  dans  le  com- 
merce. 
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Ce  Camellia  est  entièrement 
inédit  et  a  été  gagné  de  semis 
par  M.  Lecomte,  amateur  très 
distingué,  à  Nancy  (France), 
chez  qui  il  fleurit ,  depuis  deux 
ou  trois  ans  déjà ,  sans  que  rien 
ait  varié  et  dans  son  coloris  et 
dans  les  belles  macules  qui  le 
rendent  si  attrayant.  Les  indivi- 
dus que  j'en  avais  reçus  moi- 
même  viennent  aussi  ce  prin- 
temps de  fleurir  avec  autant 
d'abondance  que  de  facilité; 
leur  aspect  m'a  confirmé  ce  que 
m'en  avait  dit  mon  honorable 
correspondant,  et  c'est  d'après 
eux  que  j'ai  fait  exécuter  le  des- 
sin fidèle  qui  en  est  annexé  ci- 
contre. 

Il  se  distingue  nettement  des 
nombreuses  variétés  de  ce  beau 
genre^  par  une  fleur  bien  étofiëe, 
de  moyenne  grandeur ,  de  forme 
parfaite ,  bien  étalée  et  convexe, 
avec  une  légère  dépression  en 
cœur  au  centre.  Les  pétales  en 
sont  très  nombreux,  bien  ar- 
rondis ,  à  peine  lobules  au  som- 


met, d'un  beau  cerise-rosé  vif, 
interrompu  chacun  au  milieu 
par  une  très  large  bande  blanche 
souvent  linéolée  elle-même  de 
rose.  La  fleur  conserve  fort 
longtemps  son  frais  coloris  sans 
altération,  et  dans  la  dernière 
phase  de  sa  durée  elle  passe, 
sans  faner,  comme  chez  le  Ca- 
mellia Archiduckessa  Augusta^ 
à  un  pourpre  violacé  d'un  fort 
bel  efiet  encore. 


Le  Camellia  Général  Drouot^ 
dont  j'ai  acquis  l'édition  entière, 
est  mis  en  souscription  à  dater 
de  ce  jour,  et  les  sujets  en  seront 
livrés  au  15  Septembre  prochain 
(  185S  ) ,  aux  prix  suivants  : 

1®  Plantes  vigoureuses  d'un 
bon  mètre  de  haut 
bien  garnies  de  bran- 
ches   Francs  40  » 

S"*  Plantes  de  60  à  70  cen- 
timètres  ....  Francs  80  » 

S""  Bonnes  grefi'es  de  2  â  3 
feuilles Francs  10  » 
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Cette  variété  que  nous  avions 
reçue,  il  y  a  quelques  années 
déjà ,  d'un  honorable  correspon- 
dant milanais ,  vient  de  fleurir 
pour  la  première  fois ,  le  prin- 
temps dernier  (1852)  dans  notre 
établissement  et  Faspect  singu- 
lièrement attrayant  de  ses  fleurs 
nous  a  amplement  confirmé  le 
bien  qui  nous  en  avait  été  dit. 

£n  effet,  la  belle  forme  en 
coupe  de  ses  fleurs,  Tampleur 
toute  particulière  de  leurs  pé- 
tales ,  leur  frais  coloris  rose ,  les 


nombreuses  et  grandes  stries 
d'un  rose  plus  vif  qui  les  traver- 
sent, la  mettent  au  premier  rang 
parmi  les  variétés  de  cette  caté- 
gorie (striées). 

Nous  nous  estimons  heureux 
d*êtrG  en  mesure  d'en  fournir 
dès  aujourd'hui  de  jolis  indi- 
vidus aux  amateurs. 

Le  beau  dessin  ci-contre  a  été 
fait  avec  la  plus  grande  exacti- 
tude ,  d'après  ceux  qui  nous  ont 
fleuri  cette  année. 
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Ces  deux  jolies  variétés^  si 
difiërentes  l'une  de  l'aatre,  de 
forme  et  de  coloris,  ont  pourtant 
une  origine  commune ,  une  ap- 
parition instantanée  raméaire,  et 
non  une  descendance  ordinaire 
par  voie  de  fécondation. 

Toutes  deux,  on  le  sait,  ont 
paru  Tune  après  Tautre ,  il  y  a 
peu  d'années^  sur  deux  individus 
du  charmant  Gamellia  Duchesse 
d'Orléans^  et  vinrent  un  beau 
jour  opposer  leur  divers  coloris, 
rose  plus  ou  moins  foncé  au 
blanc  pur  striolé  de  rose  de 
celui-ci. 

Le  propriétaire  de  ces  indi- 
vidus si  curieusement  bifères, 
M.  Van  Geersdaele  de  Gand,  l'un 
de  nos  amateurs  les  plus  habiles 
et  les  plus  distingués  ,  s'em- 
pressa de  6xer  par  la  greffe  ces 


deux  heureux  accidents,  qu'il 
livra  depuis  au  commerce;  et 
nous  en  tenons  à  la  disposition 
des  amateurs  de  beaux  et  forts 
individus ,  couverts  de  boutons. 
Le  Gamellia  Comte  de  Paris  a 
des  pétales  plus  petits  que  ceux 
du  suivant,  arrondis  dans  les 
rangs  les  plus  extérieurs,  ensuite 
ovales  et  entiers  ;  tous  d'un  rose 
tendre  largement  bordés  de 
blanc  et  striés  çà  et  là  de  cra- 
moisi. Le  Gamellia  Duc  de  Char- 
tres présente,  malgré  le  volume 
moyen  de  sa  fleur ,  d'amples  pé- 
tales arrondis,  subapiculés  au 
sommet  ou  rarement  écb ancrés , 
d'un  beau  rose,  légèrement  strié 
de  blanc  au  centre.  Tous  deux 
appartiennent  à  la  vaste  section 
des  imbriqués. 
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Obtenu  assez  récemment  de 
semis  en  Belgique,  ce  GamelHa 
a  fleuri  pour  la  première  fois  en 
1 850  ;  et  comme  les  deux  années 
d'ensuite  il  s'est  montré  tout-à- 
fait  constant ,  nous  nous  sommes 
empressé  d*en  acquérir  l'édition 
entière  et  nous  sommes  dès  au> 
jourd'hui  a  même  d'en  livrer  de 
beaux  individus  aux  amateurs. 

Nous  en  avons  fait  exécuter  au 
printemps  dernier  le  tlessin  ci- 
contre  dont  nous  pouvons  garan- 
tir l'exactitude. 


Les  fleurs  de  cette  variété  sont 
de  première  grandeur  ;  elles  ne 
mesurent  pas  moins  de  18  cen- 
timètres en  diamètre.  Le  coloris 
en  est  uniforme ,  d'un  rouge  ce- 
rise cramoisi.  Les  pétales  en  sont 
très-nombreux,  bien  étalés,  ova- 
les-lancéolés,  finement  lobules 
au  sommet. 

Son  beau  port,  son  ample  feuil- 
lage ,  ses  très  grandes  fleurs  par- 
faitement imbriquées ,  tout  con- 
stitue en  elle  un  digne  rival  du 
Camellia  Mathotiana, 
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Mise  dans  le  commerce  il  y  a 
deux  ou  trois  ans  seulement, 
cette  Tariétë,  d'origine  italienne, 
vient  de  fleurir  pour  la  pre- 
mière fois  dans  notre  établis- 
sement au  printemps  dernier 
(185â).  La  figure  ci-con(re, 
exécutée  dès  Tapparition  de  la 
première  fleur,  est  fort  exacte 
sous  le  rapport  de  la  forme  et 
du  coloris ,  mais  non  sous  celui 
des  dimensions;  car  les  fleurs 
suivantes  se  sont  montrées  beau- 


coup plus  grandes,  c'est-à-dire 
avec  environ  deux  rangs  de  pé- 
tales de  plus. 

Un  coloris  rose  d'une  nuance 
a  la  fois  tendre  et  vive ,  fuscié 
de  blanc ,  une  imbrication  par- 
faite,  une  double  forme  péta- 
laire,  Tune  arrondie,  l'autre 
ovée-lancéolée,  une  floraison 
abondante  et  facile,  distinguent 
ce  joli  Gamellia  et  le  recom- 
mandent au  choix  des  ama- 
teurs. 
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Les  collections  JQsqu*aujour- 
d'hai  n'offrent  rien  d'aussi  mi- 
gnon, rien  d'aussi  bien  fait,  rien 
de  plus  richement  coloré  que 
cette  yariété,  obtenue  de  semis 
en  Italie,  et  mise  en  commerce 
par  MM.  Burnier  et  Grilli  ,•  de 
Florence,  de  qui  nous  l'ayons 
reçue  dans  ces  dernières  années. 
C'est  sous  tous  les  rapports  une 
yéritable  perfection^  chez  qui, 
même  la  petitesse  relative  de  ses 
fleurs  est  une  grâce  de  plus. 

La  figure  que  nous  en  donnons 
ci-contre  est  une  reproduction 


fidèle  de  la  nature  telle  qu'elle 
s'est  montrée  dans  nos  serres. 
On  la  reconnaîtra  entre  toutes 
par  sa  forme  florale  convexe, 
ses  pétales  nettement  arrondis,  a 
peine  sinuolés  au  sommet,  par- 
faitement imbriquées,  d'un  rouge 
cerise-carminé  vif ,  à  larges  ban- 
des centrales  blanches,  barbu- 
lées,  pour  ainsi  dire  latérale- 
ment. 

Nous  avons  à  peine  besoin  de 
dire  que  nous  nous  sommes  em- 
pressé de  multiplier  un  tel  Ga- 
mellia. 
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Comme  les  deux  précédents 
et  le  suivant,  ce  Gamellia  est 
également  né  en  Italie ,  où  il  a 
été  mis  dans  le  commerce  il  y  a 
trois  ou  quatre  ans. 

Aucun  autre  7  dans  la  nom- 
breuse catégorie  des  blancs ,  ne 
l'emporte  sur  lui  par  la  régu- 
larité extrême  de  la  forme  et  par 
la  pureté  du  coloris.  L'imbrica- 
tion de  ses  pétales,  leur  contour, 
semblent  exécutés  par  le  com- 
pas d*un  habile  mathématicien , 
tant  est  parfaite  l'exécution  des 
lignes! 


Il  a  constamment  captivé  les 
regards  des  nombreux  visiteurs 
du  grand  festival  horticole  de  la 
Société  royale  d'Agriculture  et 
de  Botanique  de  Gand ,  en  Mars 
dernier,  où  il  figurait  dans  la 
belle  collection  de  Gamellias 
nouveaux  exposés  par  l'un  de 
nos  amateurs  les  plus  distingués, 
M.  Delimon-Papeleu  ;  et  le  culti- 
vant nous-mêmes  avec  prédilec- 
tion ,  nous  pouvons  en  offrir  de 
beaux  pieds. 
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Ce  Gamellia  existe  depuis  long- 
temps déjà  dans  les  collections  ; 
mais  comme  la  belle  forme  et 
Tamplear  de  ses  flears,  leur  frais 
et  riche  coloris  le  font  toujours 
rechercher  avec  empressement, 
nous  avons  cru  bien  faire  en 
admettant  la  figure  dans  notre 
recueil ,  exclusivement  destiné  a 
reproduire  et  a  perpétuer  la  fi- 
gure des  plus  belles  variétés  de 
ce  genre.  Nous  en  avons  ci-dessus 
Torigine. 


Comme  cela  a  lieu  souvent  dans 
les  variétés  dites  perfections ,  les 
pétales  en  sont  biformes  :  ceux 
des  rangs  extérieurs  sont  très 
grands,  nettement  arrondis ,  avec 
une  légère  échancrure;  ceux 
des  rangs  suivants  et  du  centre 
sont  entiers  et  lancéolés;  tous 
d'un  beau  rose  carminé,  entre- 
coupé çà  et  là  de  fines  stries 
blanches. 
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L'ëpithète  squamasa  fait  aiie 
allusion  toute  rationnelle  à  Tim- 
brication  spéciale  des  pétales, 
tellement  fine  et  serrée  dans  les 
fleurs  de  cette  variété,  imbrica- 
tion qu'on  a  comparée  en  quel- 
que sorte  à  celle  des  écailles  des 
poissons. 

A  ce  mérite  s'en  joint  un  se- 
cond plus  grand  encore  aux  yeux 
des  amateurs ,  un  coloris  tout-à- 
fait  8ui  generisj  c'est-à-dire  un 
rouge  cerise-foncé,  relevé  à  cha- 
que pétale  par  une  bordure  ou 
des  macules  d'un  violet  décidé. 

La  fleur  est  d'une  bonne  gran- 


deur y  bien  étofiee ,  et  d'un  bel 
effet,  et  se  compose  de  nom- 
breux pétales  biformes,  colorés 
comme  noas  l'avons  dit.  Ceux  des 
premiers  rangs,  comme  dans 
ce  cas,  sont  arrondis  et  passent 
à  la  forme  lancéolée  au  fur  et  à 
mesure  qu'ils  avancent  vers  le 
centre ,  où  ils  sont  très  exigus  et 
disposés  en  un  cœur  serré,  mais 
étalé. 

Elle  est  d'origine  italienne  et 
quoique  mise  depuis  quelques 
années  déjà  dans  le  commerce, 
elle  n'est  pas  commune  dans  les 
collections. 
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Il  y  a  trois  ou  quatre  ans  a 
peine  que  ce  Gamellia ,  d'origine 
italienne,  a  été  mis  dans  le  com- 
merce. Parmi  les  nombreuses 
variétés  que  l'on  possède  dans 
les  collections,  il  ne  serait  pas 
facile  d'en  trouver  une  autre  qui 
réunit  à  un  aussi  haut  degré, 
dans  ses  fleurs,  la  beauté  des 
formes,  Tampleur,  la  délicatesse 
et  la  fraicheur  du  coloris, 

£n  effet ,  ses  fleurs  sont  de  la 
première  grandeur,  leur  forme^ 


celle  de  la  rose  des  peintres, 
leur  coloris,  d'un  blanc  virginal, 
légèrement  teinté  çà  et  la  de 
rose  tendre.  Si  Ton  ajoute  à  tout 
cela  un  magnifique  feuillage , 
une  floraison  abondante  et  fa- 
cile, et  on  avouera  avec  nous 
qu'un  tel  Gamellia  est  indispen- 
sable dans  une  collection. 

La  belle  et  exacte  figure  ci- 
jointe  a  été  exécutée  en  Mars 
dernier  dans  les  serres  de  M.  Au- 
guste Van  Geert,  à  Gand. 
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De  même  origine  que  les  deux 
précédentes,  et  mise  dans  le 
commerce  l'an  dernier  seule- 
ment, cette  nouyelle  variété  fort 
rare  encore ,  vient  de  nous  fleu- 
rir pour  la  première  fois  avec 
luxuriance  en  Mars  dernier 
(1862).  La  figure  ci-contre  en 
rend  fidèlement  la  forme  et  le 
coloris.  C'est  sans  contredit  pour 
nos  serres  une  gracieuse  acqui- 


sition, un  Gamellia  de  premier 
choix,  par  la  grande  dimension 
de  ses  fleurs ,  l'ampleur  générale 
de  ses  pétales ,  leur  belle  forme 
arrondie ,  leur  imbrication  par- 
faite et  surtout  leur  charmant 
coloris  à  la  fois  d'un  rose 
tendre  et  vif,  élégamment  ligné 
au  centre  d'une  délicate  raie 
blanche. 
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I]  n'avait  pas  encore  été  donné 
de  cette  magnifique  variété  ita- 
lienne ,  une  figure  qui  en  repro- 
duisit avec  fidélité  la  double 
forme,  le  double  coloris  et  les 
véritables  dimensions  qu'en  af- 
fectent sur  le  même  pied  les 
fleurs,  et  cette  figure  exacte, 
nous  sommes  heureux  de  Tofirir 
ci-contre  à  nos  lecteurs. 

Sous  le  rapport  d'une  double 
forme,  tantôt  les  pétales  affec- 
tent par  leur  imbrication ,  des 
séries  rayonnantes ,  presque  ré- 
gulières ;  tantôt ,  comme  chez  la 
généralité  des  variétés  dites  per^ 
fectionsy  cette  imbrication  est 
spirale-alterne.  Quant  au  double 
coloris ,  c'est ,  dans  les  deux  for- 
mes, un  riche  cramoisi  vif,  in- 
terrompu au  centre  des  pétales 
pour  une  double  et  quelquefois 
triple  ligne  d'un  blanc  pur  ;  au 


centre  ces  lignes  se  refondent  le 
plus  souvent  en  une  seule  que 
maculent  alors  quelques  strioles 
pourpres.  Entre  les  périodes 
d'épanouissement  et  de  déclin 
des  fleurs,  le  coloris  pâlit ^ 
semble  tout  autre ,  et  les  pétales 
se  bordent  largement  de  lilas 
tendre  ou  de  violet  pale;  on  peut 
juger  du  magnifique  effet  de  ce 
double  coloris  floral,  dans  les 
nombreuses  fleurs  d'un  individu 
bien  cultivé,  par  celui  que 
montre  la  figure  ci-contre. 

A  tous  ces  mérites  qui  mettent 
ce  Camellia  au  premier  rang 
parmi  ses  congénères,  il  joint 
un  feuillage ,  dont  la  forme  spé- 
ciale, oblongue-elliptique,  at- 
ténuée-acuminée  aux  deux  extré- 
mités, le  font  immédiatement 
reconnaître. 
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Mise  dans  le  commerce ,  il  y  a 
4  oa  5  ans ,  par  M.  Louis  Sada  j 
du  lac  de  Côme,  en  Italie,  cette 
Tariété  nous  a  fleuri  pour  la  pre- 
mière fois  au  printemps  dernier 
(185â),  d'une  manière  luxu- 
riante, et  qui  nous  a  prouvé 
qu'on  pouvait  la  considérer 
comme  une  bonne  acquisition 
pour  les  jardins. 

Sa  fleur,  de  grandeur  moyenne, 
est  bien  étofiee ,  convexe ,  d'un 


riche  coloris  cérise-carminé , 
vergeté  de  blanc  au  centre.  Les 
nombreux  pétales  qui  la  com- 
posent, bien  que  très-régulière- 
ment imbriqués  afiectent  volon- 
tiers difierentes  formes.  Tantôt 
arrondis,  tantôt  lancéolés,  ils 
sont  de  plus  entiers  et  aigus  ou 
bilobulés  au  sommet. 

La  floraison  en  est  abondante 
et  facile ,  le  feuillage  fort  beau* 
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Des  flears  trèa'Constantea  et  de 
première  grandeur,  d'une  admi- 
rable conformation,  conforma- 
tion pour  ainsi  dire  géométrique 
par  son  extrême  régularité ,  un 
coloris  d'une  fraîcheur,  d'une 
délicatesse  rares ,  rose  tendre 
élégamment  striolé  et  piqueté  de 
cramoisi,  font  de  cette  variété 
italienne ,  un  objet  toujours  fort 
recherché  parles  amateurs,  bien 
qu'elle  ne  soit  pas  nouvelle  pour 
nos  cultures. 


Par  une  disposition  assez  peu 
commune,  la  fleur  est  convexe- 
pyramidale.  Les  nombreux  pé- 
tales en  sont  presque  égaux 
de  la  circonférence  au  centre, 
arrondis  -échancrés ,  oonvexes- 
étalés,  imbriqués;  au  centre 
même ,  ils  se  redressent  et  for- 
ment une  coupe  d'un  état  at- 
trayant. 

Notre  établissement  en  possède 
de  fort  beaux  individus  couverts 
de  boutons. 
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Italienne  également ,  cette 
variété,  mise  dans  le  commerce 
depuis  plusieurs  années ,  est  fort 
prisée  par  les  amateurs  pour  la 
forme  distinguée  et  le  charmant 
coloris  de  ses  fleurs. 

La  conformation  de  ses  pétales^ 
du  reste  fort  régulièrement  im- 
briqués, est  on  effet  toute  parti- 
culière ,  et  fait  au  premier  coup- 


d'œil  remarquer  cette  variétë 
parmi  toutes  ses  congénères.  Ces 
pétales  sont  nettement  ovés-lan- 
céolés,  obtusement  arrondis  au 
sommet,  ou  très  rarement  ou  à 
peine  échancrés.  Ils  sont  légère- 
ment cucuUés  et  d'un  beau  rose 
vif,  un  peu  carminé.  Au  centre 
se  montrent  quelques  rares  stries 
blanches. 
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Gomme  les  trois  précédentes  , 
cette  variété  est  de  proyenaiice 
Italienne.  Elle  est  toute  récente 
et  n'est  connue  que  depuis  1 850 
dans  le  commerce ^  pour  lequel 
elle  nous  parait  devoir  être 
bonne  acquisition,  malgré  la 
petitesse  relative  de  ses  fleurs. 
Cette  circonstance  lui  a  valu 
sans  doute  Tépithéte  peu  flat- 
teuse (grêle)  qu'on  lui  a  accolée  ; 
mais  que  démentent  suffissam- 
ment  la  forme  aussi  gracieuse 


que  régulière,  et  le  joli  coloris 
presque  bicolore  de  ses  mêmes 
fleurs. 

Les  pétales  en  sont  compara- 
tivement amples,  généralement 
arrondis ,  très  faiblement  échan- 
crés  ou  même  entiers ,  bien  im- 
briqués, d'un  rose  carminé  assez 
vif,  passant  au  blanc  plus  ou 
moins  pur  aux  bords.  Au  centre, 
ils  sont  très  petits  et  forment  un 
cœur  petit,  serré,  à  peine  étalé. 
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Variété  d'origine  Italienne  et 
Tune  des  plus  remarquables  joer- 
fections  par  Textrôme  régularité 
de  ses  formes  florales  !  £Ile  n'est 
que  depuis  peu  d'années  dans  le 
commerce ,  où  elle  sera  toujours 
fort  recherchée,  comme  l'une  des 
meilleures.  La  figure  ci-jointe 
en  a  été  faite  d'après  nature  ce 
printemps  dans  notre  établisse- 
ment. 


Le  port  eu  est  particulière- 
ment beau;  la  fleur,  moyenne, 
parfaitement  faîte  et  bien  étoffée, 
se  compose  de  très  nombreux 
pétales  arrondis,  bilobulés  et 
disposés  avec  une  précision  toute 
géométrique  ;  au  centre,  ils  sont 
oblongs  et  dressés. 

Le  coloris  général  est  un  beau 
rose  cérise-foncé  à  la  circonfé- 
rence ,  plus  tendre  au  milieu. 
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Obtenue  de  semis  en  France , 
d'où  nous  l'avons  reçue,  il  y  a 
quelques  années,  cette  yariëtë 
vient  de  nous  fleurir  ce  prin- 
temps (1852)  pour  la  première 
fois,  et  nous  nous  sommes  em- 
pressé de  la  faire  figurer. 

Bien  que  les  fleurs  soient  déjà, 
comme  on  peut  en  juger  ^  d'une 
bonne  ampleur,  nous  ne  doutons 
pas  que  la  plante  (notre  pied- 
mère  est  encore  peu  vigoureux), 
devenue  par  une  bonne  culture 


plus  robuste  et  plus  vigoureuse, 
n'en  produise  de  plus  grandes 
encore. 

Ces  fleurs ,  aux  larges  pétales 
arrondis  et  imbriqués  fort  régu- 
lièrement ,  ofl'rent  un  coloris  dé- 
licat ,  d'un  blanc-rosé  tendre  et 
striolé  de  cramoisi^  passant  au 
centre  au  blanc  plus  pur  et  très- 
légèrement  teinté  de  jaune  sul- 
furin.  Ce  sera  une  excellente 
acquisition  pour  les  collections 
de  beaux  Gamellias. 
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Quoiqae  assez  ancien  déjà  dans 
les  collections ,  où  on  le  trouve 
assez  communément,  ce  Gameliia 
Italien  subsistera  toujours,  en 
raison  de  sa  bonne  facture  et 
surtout  de  son  ricbe  coloris  cra- 
moisi-ponceau  foncé  ;  à  ce  titre , 
nous  lui  devions  une  place  dans 
notre  recueil. 

Par  la  disposition  de  ses  pé- 
tales, sa  fleur  tient  une  sorte  de 
juste  milieu  entre  la  forme  im- 


briquée parfaite  et  la  forme  irré- 
gulière. Ainsi  ceux  de  la  circon- 
férence ,  très  amples ,  sont  assez 
régulièrement  imbriqués  ;  bien- 
tôt, ils  se  rappétissent  en  avan- 
çant vers  le  centre  et  se  groupent 
alors  sans  ordre.  Cette  demi-ré- 
gularité ,  n'est  pas  sans  attrait , 
et  jointe  à  son  coloris,  rare 
parmi  les  Gamellias,  elle  lui 
assure  la  faveur  constante  des 
amateurs. 
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Il  y  a  qaatre  ans  environ  que 
nous  avons  reçu  d'un  honorable 
correspondant  Milanais ,  cette 
variété,  qui  nous  a  fleuri  pour 
la  première  fois  en  1851. 

Une  fleur  de  moyenne  gran- 
deur ^  mais  de  forme  parfaite, 
un  charmant  coloris  rose  pur, 
orné  de  quelques  stries  blanches 
au  centre ,  des  pétales  arrondis , 


imbriqués,  bien  étalés,  une 
floraison  abondante  et  facile,  un 
port  svelte  et  dressée  :  telles  sont 
les  qualités ,  qu'elle  nous  a  of- 
fertes deux  années  de  suite ,  et 
qui  nous  ont  paru  devoir  lui 
mériter  une  place  dans  ce  recueil 
et  d'être  ainsi  recommandée  aux 
amateurs. 
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Des  fleurs  moyennes,  mais 
admirablement  faites,  une  im- 
brication irréprochable ,  un 
éblouissant  coloris  ponceau,  re- 
commandent cette  variété  aux 
amateurs.  Mais  outre  ces  mé- 
rites, elle  possède  un  caractère 
tranché  qui  la  distingue  au  pre- 
mier aspect  de  ses  nombreuses 
congénères;  c*est  la  forme  de 
ses    pétales    arrondis-apiculés  ; 


c'est-à-dire  terminés  brusque- 
ment par  un  mucron  nettement 
blanc,  qui  donne  à  ses  belles 
fleurs  une  physionomie  toute 
particulière. 

Il  n'y  a  que  trois  ans  environ 
que  nous  l'avons  reçu  d'Italie  ; 
elle  nous  a  fleuri  chaque  année 
avec  luxuriance  et  s'est  montrée 
parfaitement  constante.  C'est  un 
Gamellia  de  premier  choix. 
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Pea  de  Gamellias  parmi  les 
panaches  peuvent  soutenir  une 
comparaison  attentive  avec  celui- 
ci;  ampleur  des  fleurs ,  nombre 
infini  des  pétales ,  leur  élégante 
disposition  imbriquée  en  coupe , 
leur  frais  coloris  rose ,  finement 
pointillé  et  largement  fascié  de 
cramoisi;  tout  concourt  à  en 
faire  une  variété  de  premier 
ordre 9  dont  la  facture  rappelle 
assez  bien  le  G.  Prince  Albert^ 
mais  qui  remporte  sur  celui-ci 
en  beauté  et  en  régularité. 


Obtenue  de  semis  en  Belgique, 
elle  a  fleuri  pour  la  première 
fois  en  1850,  époque  à  laquelle 
nous  nous  sommes  empressé  de 
faire  l'acquisition  de  Tédition 
entière;  mais  nous  avons  voulu 
la  voir  fleurir  de  nouveau  pour 
nous  assurer  de  sa  constance 
avant  de  la  mettre  dans  le  com- 
merce. Elle  a  justifié  nos  prévi- 
sions par  ses  floraisons  subsé- 
quentes, et  nous  pouvons  en 
connaissance  de  cause  la  recom- 
mander aux  amateurs. 
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Une  imbrication  parfaite , 
d'une  régularité  toute  géomé- 
trique, un  coloris  d'une  vigueur, 
d'un  éclat  peu  ordinaire ,  par- 
semé de  quelques  rares  macules 
blanches,  mettent  ce  Gamellia 
au  rang  des  meilleures  variétés 
que  nous  possédons. 

Outre   les  mérites  que   nous 
venons  d'énoncer,  la  (leur  offre 


une  grandeur  au-dessus  de  la 
moyenne  et  se  compose  d'une 
foule  de  pétales  arrondis,  con- 
vexes, légèrement  et  élégam- 
ment bilobulés  au  sommet. 

C'est  une  variété  obtenue  de 
semis  en  Italie  et  mise  dans  le 
commerce ,  il  y  a  quelque  temps 
déjà,  où  elle  est  encore  assez 
peu  répandue. 
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Do  même  origine  que  le  pré- 
cédent ,  ce  Gamellia  se  distingue 
éminemment  de  tous  ses  congé- 
nères, non-seulement  par  la 
forme  extraordinaire  de  ses 
fleurs,  mais  encore  par  celle 
des  pétales  qui  les  composent. 

Ces  fleurs  forment,  lors  de 
leur  entier  épanouissement  un 
cône  assez  allongé ,  terminé  par 
un  cœur  rosiforme  de  petits  pé- 
tales  serrés;   les    suivants   fort 


régulièrement  imbriqués,  sont 
défléchis,  trigones-arrondis,  ob- 
tus ou  très  obsolétement  bilo- 
bulés  au  sommet;  leur  coloris 
est  un  beau  rose  cerise  vif,  sou- 
vent orné  de  belles  macules 
blanches. 

Il  est  depuis  quelques  années 
déjà  dans  le  commerce ,  et  peut 
être  considéré  comme  une  bonne 
et  curieuse  variété. 
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Bieu  que  cette  variété ,  d'ori- 
gine italienne,  ait  été  mise 
depuis  quelques  années  déjà 
dans  le  commerce,  elle  est 
encore  fort  peu  répandue  dans 
les  collections.  £n  examinant  la 
belle  et  exacte  figure  ci-contre, 
exécutée  d'après  nature  dans 
notre  établissement,  on  se  pourra 
faire  une  juste  idée  de  Télégance 
de  ses  fleurs  et  de  la  singulière 
disposition  de   ses   pétales,   en 


séries  nettement  imbriquées , 
partant  du  centre  vers  la  circon- 
férence et  grandissant  graduel- 
lement de  l'intérieur  à  l'exté- 
rieur. Cette  disposition  pétalaire, 
dont  on  ne  connaît  encore  que 
deux  ou  trois  exemples  chez  les 
Gamellias,  une  ampleur  florale 
plus  que  moyenne,  un  riche 
coloris  rose  -  ponceau ,  recom- 
mandent suffisamment  le  Camel- 
lia  Servit  aux  amateurs. 
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£n  vérité,  ce  nom  spécifique 
Pennon,  Drapeau,  n'est  pas  trop 
fastueux,  appliqué  au  Gamellia 
dont  est  ci-contre  une  fidèle 
figure,  quand  on  en  considère 
l'ampleur  florale  extrême^  rare 
à  ce  point  chez  les  congénères , 
son  délicat  coloris  d'un  rose  ten- 
dre, pointillé  et  strié  de  cramoisi, 
à  reflets  d'un  jaune  orange  ;  la 
floraison    aussi   abondante  que 


facile;  toutes  qualités  que  savent 
dûment  apprécier  les  amateurs. 
Il  estd'origineitalienne,comme 
l'indique  son  nom,  et  n'est  que 
depuis  trois  années  dans  le  com- 
merce. On  en  aimera  encore  les 
larges  pétales  ou  arrondis-échan- 
crés  ,  ou  lancéolés -subaigus , 
étalés-convexes ,  ou  gracieuse- 
ment relevés  en  coupe  vers  le 
centre. 
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Cette  variété,  dont  l'ampleur 
florale  est  fort  remarquable 
aussi,  et  rappelle  celle  de  la  pré- 
cédente, est  née  à  Gand  des  semis 
d'un  de  nos  amateurs ,  M.  Mathot. 
£lle  a  fleuri  chez  lui,  pour  la 
première  fois,  en  1851  ;  y  a 
refleuri  l'année  d'après  et  s'y  est 
montrée  parfaitement  constante. 
C'est  alors  que  nous  nous  sommes 
empressé  d'en  acquérir  toute 
l'édition  ,  et  nous  sommes  désor- 
mais en  mesure  d'en  livrer  de 
jolis  individus. 


L'ampleur  du  feuillage  est  re- 
marquable; le  coloris  des  fleurs 
d'un  rose  vif,  éclatant,  à  reflets 
cramoisis.  Les  pétales  sont  très 
grands ,  imbriqués  ,  mais  sans 
cette  monotone  géométrique  qui 
quelquefois  fatigue  l'œil,  entière- 
ment arrondis  ou  lobules ,  bien 
étalés.  Au  centre,  ils  se  rappé- 
tissent  presque  tout-à-coup  pour 
former  un  cœur  rosiforme.  La 
floraison  en  est  abondante,  l'épa- 
nouissement facile. 
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Parmi  les  nombreux  Gamellias 
de  nos  collections ,  il  n'en  est 
peut-être  pas  de  plus  gracieux , 
de  plus  distincts ,  que  celui-ci , 
en  raison  de  la  disposition  tout-à- 
fait  remarquable  de  ses  pétales. 

La  fleur  eu  est  moyenne , 
mais  d*une  facture  irréprocha- 
blement mathématique,  imbri- 
quée-alterne. Les  pétales  en  sont 
très  nombreux;  amples ,  arron- 


dis-échancrés  au  sommet,  étalés, 
mais  à  bords  élégamment  releyés 
en  coupe  j  finement  crénelés  et 
liserés  de  blanc  avec  de  larges 
stries  de  même  couleur  au  centre, 
sur  un  fond  rose -cerise  yif. 

Il  nous  vient  d'Italie  et  n'a 
été  mis  dans  le  commerce  qu'en 
1851 .  Il  n'est  pas  un  amateur  qui 
ne  souhaite  le  posséder  bientôt. 
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